
Lliitt entre iei blocs de puissances
Une situation délicate ...

Lausanne, le 14 novembre.
La p osition actuelle de l 'Autriche est

des p lus délicates. Dep uis que la Con-
f érence de Paris a, involontairement,
mais nettement, obligé chaque p ay s à
p rendre p osition, sép arant ainsi l'Eu-
rop e en deux camps, l'Autriche se
trouve être, une f ois encore, le bastion
avancé de l'Europ e occidentale : elle
va j ouer le rôle de trait d'union ou
p lutôt d'Etat-tampon entre le bloc
russe et le bloc anglo-saxon. Et ce
malheureux pays , ravagé p ar la guer-
re, app auvri et ruiné pa r  des occup a-
tions successives, est touj ours davan-
tage la victime des tensions interna-
tionales.

Deux ans après la guerre-
Force est de reconnaître que deux

ans ap rès sa « libération ». l'Autriche
n'a f ait  que pe u de p rogrès dans son
redressement économique. L'occup a-
tion militaire et les f rai s qui en décou-
lent ont contribué à créer une grave
inf lation. Le budget extraordinaire p ré-
sente un déf icit de quelque 580 mil-
lions de schillings et les p rix ne ces-
sent de monter.

Il est évident que l Autriche ne saura
se relever sans le secours de crédits
extérieurs que les Etats-Unis , l'imp ort-
Exp ort Bank et la Grande-Bretagne
ont décidé de lui accorder . C'est en
ef f e t  43 millions de dollars qu'elle re-
cevra des U. S, A., 13 millions de dol-
lars de l'Imp orhExp ort Bank et 10 mil-
lions de livres de .la Grande-Bretagne,
p our f avoriser se reconstruction.

Ù.R. S.S. ou Etats-Unis ?

Mais d'autre p art, une p olitique rai-
sonnable devrait tenir comp te aussi des
p ossibilités qu'of f rent  les pay s de l 'Est
p our le p lacement des p roduits autri-
chiens. Faut-il se tourner vers l 'U. R-
S. S. ou vers les Etats-Unis ? Vaut-il

mieux être dépendant économiquement
de l'Est ou de l'Ouest ? Tel est le di-
lemme devant lequel l'Autriche est pla-
cée auj ourd'hui .

Or, à certains signes, légers il est
vrai. U semble bien que le choix . de
l'Autriche soit f ait : elle se tourne vers
les pays occidentaux et cette tendance
est surtout visible dans la nouvelle
orientation de son commerce extérieur
et c'est dans les statistiques de ses
échanges que nous allons p uiser les
j ustif ications de ce que nous avançons.

Le commerce extérieur

de l'Autriche.
;.- ... .; j 

Comme la Suisse, l'Autriche doit ex-
p orter p our vivre. De ses échanges
avec l'étranger dép end l'équilibre de
son économie. Avant la guerre, ef pro-
p ortionnellement à sa pop ulation, son
commerce extérieur était le p lus élevé
de toute l'Europ e centrale, à l'excep-
tion de la Suisse. Mais les hostilités et
l'occupation ont laissé la production
et les échanges dans un triste état :
en ef f e t , alors qu'en 1937 les imp orta-
tions s'élevaient à 1453 millions de
schillings et les exp ortations à 1217
millions, en 1946 elles n'atteignaient
p lus que 250 et 219 millions resp ecti-
vement. En réalité , le déf icit est p lus
considérable encore si l'on tient compt é
de la hausse des p rix et le volume des
échanges en 1946 ne dép asse pa s 8 %
de celui d'avant-guerre.

La situation est d'autant p lus grave
que l'Autriche ne disp ose p lus des res-
sources « invisibles » qui, autref ois, as-
suraient l'équilibre de sa balance des
p aiements, nous voulons p arler de son
traf ic touristique et du trans't qui,
chaque année , laissaient une somme
appr éciable au p ay s.
(Suite nage 3.) M.-L LANDRY

Lettre de Londres
Les réformes pénales à l'ordre du jour de la Chambre des com-
munes. Verra-t-on la suppression du célèbre «chat à neuf queues»?
Gardien de phare : un métier où il faut avoir du sang-froid !

(De notre corresp ondant de Londres )

Londres, le 14 novembre.
Un programme de réformes pénales

assez étendu figure parmi les. prO'j ets
de législation . sO'Umis à la Chambre
des .communes pendant la session qui
vient de s'ouvrir. Au nombre de cel-
les-ci il faut citer l'abolition de la ser-
vitude pénale et des travaux forcés
qui seraient remplacés par 'des termes
de simple emprisonnement. On insti-
tuerait aussi des « centres de renvoi »
pour les jeunes gens de 14 à 21 ans,
où ces mineurs accusés de délits se-
raient hébergés lorsque leur affaire
est renvoyée par un tribunal ; ceci
pour leur épargner un séjou r en pri-
son. Un changement est aussi prévu
dans la réglementation qui gouverne
le statut des condamnés relâchés avec
sursis.

Quelques autres réformes sont en-
visagées.' mais de toutes , celle qui
suscite le plus de discussion c'est
l'abolition pure et simple des peines
corporelles encore de nos jours en
vigueur en Grande-Bretagn e.

Plus de chat à neuf queues
Il s'agit en somme d'abolir la verge

et aussi cet autre châtiment bien
mieux connu, le céièbre chat à neuf
queues. Le premier, infligé avec une
baguette de bouleau s'applique en gé-
néral à de j eunes récidivistes sur les-
quel s les peines usuelles n'ont plus de
prise , le second est donné à des cri-
minels dénaturés pour des délits par-
ticulièrement brutaux ou révoltants.

tels le vol avec violence, les attentats
contre nature, etc. Dans sa forme ori-
ginale le fameux « cat o'.nine tails »,
souvent appelé tout simplement « the
cat » provient 'de la marine où il s'em-
ployait beaucoup autrefois pour des
offenses qui de nos j ours seraient con-
sidérées comme de simples infractions
à la discipline du bord,. L'instrument
consiste en un manche assez long au-
quel sont fixées neuf lanières de cuir
au bout desquelles il y a des balles de
plomb. Il ne faut pas beaucoup d'ima-
gination pour se rendre compte que
ce supplice est loin 'd'être bénin.

On s'attendait aussi à ce que la
peine de mort soit abolie, mais cette
réforme ne figure pas dans le proj et
quoiqu'il soit possible qu 'elle fasse
l'objet d'une discussion quand les au-
tres réformes viendront sur le tapis.

(Suite page 3.) André STEYLAEPRS

Le «Liberté» remis à flot

Le transatlantique « Liberté » est sorti de la grande form e de radoub ou il
était en cale sèche depuis le mois de iuin dernier , date à laquelle il fut renfloué.
Le « Liberté » qui avait fait naufrage dans le port du Havre en décembre 1 946
se rendra à Saint-Nazaire où réparations et nettoyage seront effectués avant
cfu 'il reprenne la route de l'Atlantique Nord. — Notre photo : Le « Liberté »

dans le port du Havre.

Faussaire, mais peintre de talent
:

Une géniale Imposture

le peintre Hans van Meegeren vient d être condamné à une année de prison

Le peintre trollapnidaiiis Han van Meegeren,
qui avait imité, arvec une perfection qui
devait tromper même, i&s exp erts les p lm
qualifiés , des oeuv res du XVIIe siècle en
les signant avec les noms des grands 'maî-
tres Johannes Venmeer et Pieter de fioogh ,
a é'Jé cond amné hier à une a-nmée de twisoh.
Cels ta-bleaux qui avaient été payés un prix
exorbitant , ont été restitués à leurs pro-
priétaires.

? * »
Vam Meegeren, qui naquit en 1.S89 à De-

venter , cultiva le pdessin dès l'école com-
¦munale. En 1920, sa réputation s'établissait
et dix ans pins tard M était poprtraiti S'te
préféré de la gentry londonienne et des
mi'lMaridaires américains rùvernan t sur la
Riviera . Parallèlement à la réussite finan-
cière, ses rapports avec les critiques de-
venaient da .plus en plus tendus, écrit
•Ante Claiyrunien da'n s le Journal de Ge-
nève. En 1936, il résolut de se venger
d'eux et >de mettre en lumière son talent
qu 'ils 'méconnailsisaieni'j .

S''inspi ra'nt du style de Venmeer et appli-
quan t scrupuleusement ses procédés de tra-
vail , il pei'gni't sur une toile laivée du XVIIe
siècle l 'émouvante pscène des Pèlerins
d'Emmaiis. Non point une copie , Tnais.vé-
riitaiblement un nouveau Vanmeer , dont le Dr
Abraham Bredius , un dels exper ts hollan-
dais les plus renommés, garantit par -écri t
l'authen/t'ici'Jé. Ayan.t subi avec su-ccès l'é-
preuve des rayons ult ra-violets et des
réactifs chimiques , le tableau fut acheté un
de'ml-mililiion de fl orins par le musée Boy-
men de Rottendam. Bn sapt'ambre 1938, ce
Vermeer fut présenté au public à l'occasion
du jubilé 'de .lia reine Wilhelimine. Les cri-
tiques le portèrent aux nues, le célébrant
comme ie clou de l'exposition jubilaire, et
ceiptain s comme la plus grande oeuvre de
Vermeer. Van Meegeren triomphait. Suc-
cessivam-ant H peignit, sous la signature de
Jan VOTmeer vam 'Délit , La Compagnie des
buveurs, Jacques bénit Isaac , La Tête du

Christ, La Sainte Cène. Le Lavement des
p ieds, La Femme louant aux cartes. Ils
furent vendus l'un après l'autre à de grands
musées de La Haye, de Rottendam et
d'Amsitendaim. Vam Meegoren avait triom-
phé 'des critiques, des difficultéis techniques
(un seul tube de lapis-lazuli , qui donnait
aux tableaux d'U XVIIe siècle ce bleu in-
comparable, lui coûta 2000 dolla rs).

Mais la toile vendue à Qoertag fut le
commencement de la fin.

La preuve incontestable
Vam M eegeren ne ipassa que trois se-

maines en prison , l'accu sation de collabo-
ration avec l'ennemi ne pouvant être main-
ten ue. Seul S'tibsiistalt un délit d'escroque-
ri'e à rpéipercus'Sioms internationales. Indi-
gnés, les experts hollandais réaffirmèrent
l'authenticité des Venmeer contestés, et ce
fut à 1''accusé >de donner des preuves de sa
culp<ibilité. Sous la surveillance de la po-
lice, il entreprit de peindre un nouveau
Jésus au temple. Sur les six personnages
qui composent) la scène de cet original
moyen de défense , le bleu et le jau -ne chers
au maîitre hollandais s'unissent en une par-
faite harmonie. Livré aux experts, ceux-ci
reconnuremt que «ie tableau en question
donnait l'impression d'avoir été peint au
XVIIe siècle » , comme le déclara le profes -
seur P. Coremans, directeur des laboratoi-
res centraux des musées belges, devant le
tribunal d'arrond is'sement d'A>m;sterdani.

( Voir suite page 3)

Isolationisme pratique

Le premier abri atomique est ache-
vé, annonce « News Review ». « Le
colonel Robert Corrnick. dit «Bertie»,
propriétaire diu « Ghiicago Tribune » et
violemment antiso-viétique autant
qu 'antibritannique . s'est d'ores et déj à
garanti contre l'épouvantai! qui hante
ses nuits. » Sous le gratte-ciel de son
j ournal, il a fait construire une cham-
bre forte de béton et d'acier.

« Ce gigantesque terrier pourra pro-
téger trois mille personnes contre le
souffle et l'incandescence de la bom-
be. Tous les lecteurs du « Chicago
Tribune » n'y pourront trouver .place,
mais . les portes blindées en seront
ouvertes à quelques confrères - de
choix. x>

Et « New Review » conduit son in-
formation par un léger coup de paitte
à cet Américain antieuropéen : « Ber-
tie » peut désormais «to-rmir sur ses
deux oreilles. Si même le reste du
monde est atomisé, le « Chicago Tri-
bune » pourra continuer à prêcher
l'isolationisme. »

«Bertie» peut dormir
tranquille

/ P̂ASSANT
Contre Oibrainare, ce saltimbanque,

six ans de réclusion...
Contre Foni'allaz, spécialiste de l'obs-

cénité politique, six ans de réclusion... _
Contre Bonny, moins coupable, trois

ans de prison.
C'est à peu près en ces termes que le

procureur général de la Confédération a
requis contre les accusés du procès de
Lausanne. A-t-il exagéré ? S'est-il mon-
tré partial ? En réalité et quel que soit le
jugement de la Cour fédérale ,' Geo et ses
comparses sont déjà condamnés par 1 o-
pinion. Et les qualificatifs du ministère
public n'apparaissent ni outrés ni exces-
sifs. En effet. Si l'on songe que le pi'
tre politique genevois et ses amis se sont
faits les serviteurs de l'Allemagne au
moment où celle-ci menait contre nous la
P'ius terrible guerre des_ nerfs , on
ne peut qu 'approuver l'épithète de traî-
tres accolée à leurs noms. Ils étaient
certainem ent des traîtres et plus que pro-
bablement des espions. Et ils se réjouis-
saient de rentrer chez nous dans les four-
gons de la Gestapo, pour y exercer au
nom du fuhrer des fonctions de gauiei-
ter. On devine ce qu'eût été la Suisse
romande, livrée au fou orgueilleux qu est
Geo et au lubricpie King-kong Fonjal-
laz l

Me Dubois a donc bien fait de repla-
cer le drame dans son cadre et de rap-
peler qu 'au moment où Geo et Fonfon
s'étaient faits les soldats de l'hitlérisme
ce dernier minait notre moral et condui-
sait contre la Suisse et sa presse une cam-
pagne d'une intensité redoutable. Aussi
une condamnation se justifie-t-elle , en fait
comme en droit, aussi bien moralement
que juridiquement.

Geo, il est vrai , a essayé de se blan-
chir en noircissant Denis de Rougemont,
qui travailla pour la radio américaine.

— Je me suis trompé de carte. J ai
joué la mauvaise ! Tandis que lii'-a joué
la bonne. C'est pourquoi on l'absout tan-
dis qu'on me condamne... ,¦•

Erreur ! Erreur profonde !
Contrairement à Geo, Denis de Rou-

gemont n'a jamais jeté d'anathème con-
tre sa patrie, critiqué son régime,
sali ses magistrats , calomnié et dénigré
ses institutions démocratiques. Il_ a dé-
fendu 'a Suisse, son idéal, ses intérêts
culturels avant tout. Et aucune compa-
raison n'existe entre les louches valets de
plume de Goebbels et l'écrivain indé-
pendant qui oeuvrait de bonne foi aux
côtés du président Roosevelt.

Finalement, paraît-il , Geo s'est effon-
dré en s'écriant :

— J'ai péché par orgueil-
Orgueil, égoïsme. vanité, servis par

une intelligence brillante mais dépour-
vue de tout scruiFiule . On voit où cela
mène les soi-disant destins hors-série et
les « précurseur hardis »...

Le dernier service que l'affaire Oltra-
mare, Fonjallaz , Bonny aura rendu au
pays a été de signaler le nombre vérita-
blement inquiétant d'agents doubles,
d'espions en retraite, et d'indicateurs sur
le retour , tous de nationalité étrangère ,
qui résident dans notre paqs. ,

Puisqu 'on liquide le cas Geo, qu at-
tend-on pour faire une lessive énergi-
que de ce linge sale étranger ?
¦ Qu'attend le Conseil fédéral pour net-
toyer les écuries d'Augias et renvoyer ce
beau monde d'où il vient ? Et que fait
M. de Steiger ? Ce n'est certes pas en
confondant les véritables réfugiés poli-
tiques, •méritant de bénéficier du droit
d'asile, avec une pègre internationale
aussi crapuleuse, que notre pays s'atti-
rera le respect et la considération des
peuples étrangers.

Le père Piquerez.

La nouvelle mode que les coutu-
riers ont lancée pour cet hiver —
guêpière et jupe à 30 cm. du sol —
ont soulevé à l'étra'nger 'de très vives
réactions. L'Angleterre fait dire
qu 'ellie n'a pas de tissu pour de telles
folies. New-York déclare que les fem-
mes préfèren t montrer leurs jambes,
même quand elles ne sont pas réus-
sies. Hollywood surtout fulmine. La
raison en est foirt simple. Cette chute
brutale des robes va démoder en
moins de six mois, tous les films amé-
ricains actuellement en circulation ; ceoui représente .pas mal de mii-Mions dfi
m&tm à rentrer.

QUAND LES ROBES S'ALLONGENT

*
L'humour de la semaine

— Enfin une petite indigestion sans coupons ! ]

La carte dc repa* a vécu!

Au coin de la rue
— Ayez pitié d'un pauvre malheu-

reux !
— La mendicité est interdite.
— Oui. mais la charité lit l'ett ses .1

Echos

No 20477 - LXVIIme ANNÉE.

P K l A  U A B O N N E M E N i
franco pour la Suisse

I an , Fr. 24.-
t mol» > 12.—
3 molt » &.—
1 moii » 2.10

?¦our ("Etranger:
i an i-r. 52.— 6 molt Fr. 27.50
3 mol» p 14.50 1 mois » 5.25
Tarifs réduits pour certains pays,

te renseigner à nos bureaux.
Fêlépnone 2.28.94

Chaque» postaux;
IVb 525. La Chaux-de-Fonds

Vemiredl 14 novembre I9f l.

P R I X  DES ANNONCES

La Chaux-de-Fondt 13 et. le mm
Canton de Neuchâtel

et Jura bernois 16 et le mm
Suitia 18 et. le mm

(minimum 25 mm)
Réclamet 70 et le mm

@ 

Ré gie extra • régionale
«Annoncet-Sulsset» S. A.
Genève, Lausanne et succ.



Comnm§îoniiaire
est demandé pour courses et
travaux faciles. — S'adresser
au bureau de L'Impartial. 19572

A vendra

cabriolet Opel
6 cylindrée, 11 HP., modale 1036, en
parlait état. Prix Fr. 4.000.—.
Ecrire à Case postale 14118,
St-Imier.

Importante Fabrique d'horlogerie sort
régulièrement

Réglages plais au. mise en marche
par 12 cartons et plus

Réglages plais au. geint d'attache
par 12 cartons et plus

Adresser oflres sous chiffre P 7037 N
à Publicitas Neuchâtel, 10663

A vendre

tour pantographe
pour bottier, avec pinces.

Junod & Cie
Numa-Droz 159 Tél. 2.46.41

 ̂
Pour vos

achetez

nos beaux tissus pure laine
| nos crêpes mousse Infroissables

nos superbes cloques
nos velours chiffon infroissables
nos crêpes chiffon en sole naturelle

1 SERRE 22 C.V ô$d
I 1er élage ¦¦¦¦ »̂̂ ™̂̂™ »¦̂ ™,

AU COMPTOIR DES T1SSU5

La maison des bonnes qualités I

ATIAVIG - JLOU I SG (tf&rver
Spécialiste

ler-MARS 6 (Immeuble Galeries du Versoix)
La Chaux-de-Fonds

t

Epïiation radicale
Vapozone — Rayons solaires
Manucure Tél. 2.50.15

t >
REGLEUR-RETOUCHER

HORLOGER COMPLET
est demandé par fabrique de Neuchâ-
tel. Place au mois et bon salaire &
personne capable. — Ecrire sous chiffre
B. F. 196S3, an bureau de L'Impartial.

S ->

Employé
bien au courant des lournitures d'horlogerie
cherche place d'employé de fabrication ou
autre dans fabrique d'horlogerie.
Faire offres sous chiffre J. K. 19527, au bu-
reau de L'Impartial.

ACHEVEURS D'ECHAPPEMENTS
avec ou sans mise en marche

POSEUR DE CADRANS
pour petites pièces ancres

HORLOGER COMPLET
pour décollages , vlsitages etc
demandés par ancienne fabri que de la
ville. Places stables et bien rétribuées.
Entrée Immédiate ou à convenir. —
Offres écrites sous chiffre I. D. 10644,
au bureau de L'Impartial.

Ibeputs ÏSW , les Etablissement» PERRENO UD se sont
spécialisés dans la fabrication de meubles soigné».
Xcs création» PERRENO UD no s'éditent qu'en petit
nombre et cependant leurs p r i a i  restent toujours dan»
de juste» limites.

/ ~̂\ SOCIÉTÉ ANONYME OES ÉTABLISSEMENTS

Jk PAPETERIE

iVYcKSfoÉL
Rue des Armes-Réunies

pXf Aj X éOiîKe.
deSf ùteh

tiKe....
Qr\v\ stUstiv • Albums — Souvenirs
OOn CROIX . Maroquinerie - Jeux

FABRIQUE EBEL S. A., Paix 113
demande

Metteur en marche, Horloger complet
iteOieUSeS pour réglages plats saignés pour

travail en fabrique ou à défaut à
domicile. - Ecrire ou se présenter.

C'est décidé !
nous nous fiançons diman-
che et nous allons demain
choisir nos A L L I A N C E S

chez

Richard fils
bijoutier

Rue Léopold-Robert 57.
Nous savons qu'il a toutes

les grandeurs en stock et
qu 'elles sont-sans soudure.

15280

r~ N
On demande de sui-

te, dans bureau d'af-
faires de la place,

employée
connaissant bien ia
machine à écrire, pour
une période de deux
mois, les après-midi.

Adresser offres sous
chiffre A. M. 19501 au
bureau de L'Impartial.

V J

Commerce d'alimentation cherche un

manœuvre -
magasinier

robuste, travailleur et de confiance. Place
stable. Références et prétention de salaire
sous chiffre P. R. 19403, au bureau de
L'Impartial.

ON CHERCHÉ dans les Montagnes neuchâ-
teloises, év. Val-de-Ruz ou Vallon de St-lmler

chambre et pension
dans milieu familial , pour deux garçons (11
et 14 ans) venus d'Amérique. — Faire offres
avec prix au Secrétariat do Pro Juvén-
ilité, Qiand-Rue 9, Le Locle. 19537

Entreprise bonne renommée de Neuchâtel
cherche des

ouvriers capables
pour son département de polissage d'articles
en métal. — Offres sous chiffre P 7033 N è
Publicitas Neuchâtel. 19664

S*

\i W w t» v*
Vv r V *

UI
Manteaux
moelleux, <nn

__ . , coupe moderne iuui "

II taut M a
nenser à ™a^*eau^
P chevron pure laine <f EQ

Gftfl en gr!s ou bei9e 'wu."

manteau Manteaux
qualité splendide •IQO

rï'hlVPP pure laine, 212.- et 10*."

Nouvelles séries de

Chapeaux
légers et élégants « F 7E

29.50, 21.- et 13. #3

Bue Léopold-Robert 32 Chain- de -Fonds

Louis Jeanneret s.a,
Fabrique de cadrans

Numa-Droz 141

cherche

jeunes filles

On engage:

inaçoJti qua&CfUéA
pour travaux intérieurs. — Se présenter
au bureau Paix 76 entre 11 et 12 h.

Avis aux gérants d'immeubles,
propriétaires et entrepreneurs

Architecte entreprendrait travaux de trans-
formation, tels que : projets, devis, expertises
et avant-métrés. Adresser offres écrites sous
chiffre X. V. 19622, au bureau de L'Im-
partial.

Pianiste e.
à fr. 3.— l'heure. — S'adres-
ser au bureau de L'Impartial.

19352

Qui apprendrait
le posage de cadrans à per-
sonne consciencieuse ? —
OHres sous chiffre P. N.
19596 au bureau de L'Im-
partial.

A vendre rn pâî
re vélos comme neufs , valeur
fr. 950.—, cédés à fr. 650.—,
1 berceau état neuf , complet
fr. 100.—, 1 poussette, bon
état , fr. 70.—, 1 table à ral-
longe, 4 chaises fr. 30.— .
S'adresser au bureau de
L'Impartial ou Téléphone
2.54.78. 19510

Diamants Sj rtt
perbes, purs , montés sur pla-
tine, 0,6 K. pièce (Boucles
d'oreilles). — Offres sous
chiffre J. A. 19509 au bureau
de L'Impartial.

Je cherche a acheter
d'occasion , prix raisonnable ,
machine à coudre et cuisi-
nière à gaz moderne, un lino,
4 ou 6 chaises. — Ecrire
avec détails et prix sous chif-
fre F. F. 19507 au bureau de
L'Impartial.

lïlonires.Reiieiis.'Ts;
glaces. — Réparations garan-
ties. — S'adr. M. Abel Aubry,
Numa-Droz 33, tél. 2.33.71

Achetez, vendez...
...échangez vos livres d'occa-
sion au magasin de la Place
du Marcha 8a. Grand choix
prix avantageux. Tél. 2.33.72

P 

sérieuse citer-

BMIteiSs
chiBre U. D. 19585 au bureau
de L'imparlial. 

Travail à domicile.
Dame cherche remontage de
coqs ou de mécanismes. —
Ecrire sous chiffre Ï.D. 195-88
au bureau de L'Impartial.

i :a A vendre grand lit
1 Ij  propre , en parfait

! i état , crin animal ,
bDSi cédé fr. 150.-. S'a-
dresser rue Numa-Droz 11,
au rez-de-chaussée. 19621

Polloti pno â la machine dé-
rOUGLIGI G sire trouver tra-
vail le soir et samedi après-
midi; — Ecrire sous chlfiie
V. Z. 10521 au bureau de
L'Impartial. 

A lnilPP à monsieur honnête
IUUCI et solvable , cham-

bre meublée. — S'adresser
rue du Progrès 103, au rez-
de-chaussée, à gauche. 19508

On cherche à louer i-
bre non meublée, si possible
indépendante. Urgent. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
partlal. 19519

RhamhPfi  Employé C. F. F.
UllalllUI D. cherche chambre
meublée pour le ler décem-
bre. — Ecrire sous chiffre
H. T. 19511 au bureau de
L'Impartial . 

Chambre. Ktï
tit logement ou chambre non
meublée. — Ecrire sous chif-
fre P. L. 19597 au bureau de
L'Impartial.

On achèterait ^Vt
feux, avec chauffe-plats et
four, modèle récent en très
bon état — Offres écrites
sous chiffre E. J. 19619 au bu-
reau de L'Impartial. 
Cl/jn d'occasion avec arêtes,
Ûnlo fixations Kandahar sont
demandés. — Ecrire sous
chiffre S. K. 19553 au bureau
de L'Impartial.

Manteau de fourrure à
vendre, pattes d'astrakan ,
taille 42 et col fourrure skunks.
Etat neuf. — Ecrire sous chif-
fre E. B. 19366 au bureau de
L'Impartial. 19366

A uonrino d'occasion, éme-
VGliill D, raude véritable

et clips or avec améthyste.
— S'adresser rue des Fleurs
14, au 3me étage, après 17
heures. 19-529

Belle occasion. Luman!
teau beige, pour dame, façon
sport, taille 42, Jamais porté.
— S'adresser de 18-191/2 h.,
Serre 105, au pignon. 19554

A UPnrh i p potager à bois,
VUIIUI U émaillé blanc, 3

trous, four, bouilloire, plaque
chauffante, état de neuf . —
S'adr. au bureau de L'Impar-
tlal. 19394

rUlioScllD bon état. Prix
avantageux. — S'adresser rue
du Parc 100, au 4me étage.

19264

M anteau çon de ie à n
ans, à l'état de neuf , à ven-
dre. — S'adresser à M. Jean
Qirard , Succès 3, après 19 h.

19401

A wnntlnn manteau de four-
VBIli ll U iure, taille 42, peu

porté, ainsi que petite four-
rure. Prix avantageux — S'a-
dresser chez . Mme Calamer
Qirard , rue Numa-Droz 94.¦ ¦ 19451

Lisez 'L 'Impartial»
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La situation
économique et sociale
dans l'Univers

C3SD d'oeil sar l'actaaliti

(Corr oarticulière de « L'Impartial »)

Italie : Indice du coût de la vie. — M
©st passé de 5Q79 (base 100 pour 1938) au
mois d'août 1947 à 5351 en septembre et
pour octobre une légère diminution est
annoncée.

Pologne : Les sorties d' or. — En Polo-
gne , les sortes d'or et de platine vont
être interdites , saur autorisation spéciale.
Une tolérance S'era accordée aux étrangers
en ce qui concerne certains obj ets person-
nel : bagues , motiitr&s , stylos .

Suède : Le traf ic touristique. — Il a été
très actif cette année. Le directeur de l'Of-
îice national du tourisme a déclaré qu 'à la
ïin de cette année 40 ,000 Américains en-
viron auront visité la Suède, ce qui est
trois fois plus qu 'en 1938, et que le nom-
for edes Anglais est estimé avoir été de
30 à 35,000 contre 20,000 environ dans les
années ayant précédé la guerre. Les Da-
nois son t venus dix fois plus nombreux
et les Norvé giens six fois plus que pendant
'l avant-guerre.

Grande-Bretagn e : Du tissu f rançais. —
L'es premiers tissus de lain e peignée im-
portés de France ont' fait leur apparition
ces iours-ci dans certains magasins du
West End de Londres. 'Ces tissus son t des-
tinés à la confection de manteaux 4e da-
mes et de manteaux -d'hiver et les prix va-
rient entre 2 livres et 4 livre 10 sh. par
yard , soit environ 1000 à 2500 francs fran-
çais le mètre.

Etats-Unis: La hausse des p rix et le
Congrès. — La montée des prix continue
solidement , même si lentemen t , à un niveau
plus élevé qu 'il n 'était généralement prévu.
La plupart 'des personnalités compétentes
pensent qu 'on subit maintenant les consé-
quences de la suppression , un an trop tôt ,
de l'Office d' administration des prix qui
contrôlai t ces derniers depuis 1940 ; ainsi
que 'de la « foll e » politique d'augmentation
des salaires adoptée par le gouvernement ,
a l'automne 1945, aussitôt après la fin de
la guerre. Les mêmes personnalité s pr é-
voient que les mesures antiiinflati 'onnistes ,
qui seront adaptées par le Congrès , seront
très limitées : contrôle de quelques matiè-
res premières. D'autre part , on ne met pas
en doute que la maj orité républicai ne com-
mencera tean'ôdiatemiatit le ccmbait pour
une réduction des taxes.

Australie : Une récolte de Hé record. —
Selon les r apports officiels , provenant de
toutes les régions , il se confirme que la
récolte prochain e de blé atteindra des
chiffres inédits. Des deman des d'allocations
spéciales parviennent! déj à d'Europe et
d'Asie.

Rep rise des achats dc diamants. — Au
cours de l' année 1946, les achats de dia-
mants ont atteint le montant sans pr écé-
dent de L. 30 millions , dont les quatre
cinquième s environ >par les Etats-Unis. De-
pui s le début de cette année j us que vers le
mois de j uillet , les A'mérlcains , dont les
stocks étaien t reconstitués , se sont pres-
ique entièrement retirés du marché , de telle
sorte que l'on pensait à cette époque que le
chiffre de L. 15 millions -— que l' on con-
sidère comme un minimum pour que l'an-
née puisse être tenue ipour sa-tisfaisante —
ne serait pas atteint.

La situation s'est modifiée depuis quel-
ques mois : les ventes ont dépassé L. 3
million s en octobre et paraissent devoir se
(maintenir 'à ce niveau en novembre.

Le marché mondial du sucre. — Une si-
tuation assez paradoxale règne sur le mar-
ché mondial du sucre, où la pénurie co-
existe avec l'abondance. Par suite de mau-
vaises conditions atmosphér iquels, la récolte
européenne de sucre, exception faite de
l'U. R. S. S., serait de 500,000 tonnes in-
férieure aux résultats obtenus l'année der-
nière. Normalement , on aurait pu escomp-
W une augmentation de 400 000 tonnes.
Malgré ce déficit, de nombreux pays euro-
péens ont dû renoncer aux allocations de
sucre de canne attribuées par le Conseil
alimentaire internationale de Washington ,
parce qu 'ils n 'ont pas les moyens de payer
ces importations en dollars. II en résul te
un surplus de sucre dan s les pays améri-
cains. Cuba n'a pas réussi à écouler toute
sa récolte de 1947. Les excédents ont été
achetés par une compagnie des Etats-Unis
qui les cédera probablement à l' arm é amé-
ricaine pour les distributions aux poipula-
tions civiles en Extrême-Orient et dans
les pays occupés d'Europe. Quant à la
'récolte de 1948, Cuba dispose d'un con-
tingent de 2 million s de tonnes p'our les
exportations vers d'autres pays que les
'Etats-Unis .

— MM. Dupont et Durand' ? Regret-
te, pas vus...

L'ART DU CAMOUFLAGE.

L'Autriche entre deuK blocs de puissances
Une situation délicate.

(Suite et Un)

. Politique économique ;

ses conséquences.

Dans ces conditions, la p olitique la
p lus sage eût été celle qui, d'un côté,
s'assurait des crédits extérieurs néces-
saires à la remise en état de la pr o-
duction et , de l'autre, f avorisait la re-
prise des échanges avec r étranger et,
pl us par ticulièrement, le développ e -
ment des exp ortations.

Or le gouvernement autrichien a
consacré tous ses ef f or t s  à l'obtention
de crédits américains, au détriment de
son commerce extérieur. Certes le
p ay s avait besoin de devises p our p ou-
voir produire , tout d'abord les biens de
consommation indispensables au pays,
p uis ensuite les marchandises néces-
saires à l'exp ortatisn. Mais l'Autriche,
comme du reste la p lupart des p ays
européens , of f r e  le spectacle curieux
d'un système mi-libéral, mi-interven-
tionniste qui tend à créer la plus gran -
de conf usion.

En appliqu ant un dirigisme trop
étroit , on s'aperç oit qu'il est indis-
pensa ble de laisser, dans certains cas,
libre cours à l 'initiative p rivée, d'où un
système mitigé des plus ' désastreux.
On assiste ainsi en Autriche à une si-
tuation paradoxale : parallèlement à
une p léthore d'articles de luxe , le pays
souf f re  d'une p énurie d'articles les plus
indispensables. Dans de nombreux cas,
le producteur, lassé des tracasseries

^administratives ou, au contraire, laissé
libre de disposer d'une pa rtie de sa
p roduction, préf ère écouler ses mar-
chandises au marché noir, plutôt que
de les exporter. Dans d'autres cas, il
s'ef f orcera de p lacer à l 'étranger , sous
f orme de solides dép ôts en dollars, li-
vres ou f rancs suisses , le p roduit d'ex-
p ortations clandestines.

Dépréciation du schilling.

Le développ ement des échanges ex-
térieurs f u t  également contrecarré par
une sous-évaluation du schilling. Fixé
p rimitivement à 40 sch. pour une livre,
ce taux permettait à l 'Autriche d'ex-
p orter f acilement — si elle avait pu le
f aire à ce moment-là — mais ne lui
rapportait , en contre-partie , qu'un paie-
ment minime. Cette dépr éciation de la
monnaie nationale a stimulé Vinf lation .
Les prix sont montés : ceux du marché
noir tout d'abord, alimenté pa r les mar-
chandises primiti vement destinées à
l'exp ortation , puis ceux du marché of f i -
ciel. Actuellement les prix d'exp orta-
tion des produits autrichiens ont at-
teint, et même dépassé , ceux pratiqués
sur le marché mondial.

Répartition géographique

des échanges.

La f orce du commerce extérieur
autrichien d'avant-guerre résidait prin-
cipa lement dans la variété de ses ex-
p ortations et de ses clients. L'Autriche
envoyait à l 'étranger, aussi bien des
machines, des app areils électriques,
des matières p remières, que des obj ets
en cuir ou des travaux de son artisa-
nat . Elle export ait dans le monde en-
tier, mais plu s par ticulièrement en Eu-
rope orientale qui était le gros débou-
ché de ses p roduits.

Actuellement, t Autriche s'éloigne de
p lus en plus de ses anciens p artenaires
commerciaux et se rappro che des pays
occidentaux. Alors qu'en 1937. 32 %
des exportations étaient destinées à la
Roumanie, Pologne, Yougoslavie,
Tchécoslovaquie, ce chif f re tombe au-

jourd'hu i à 23 %. La Part des Etats-
Unis passe de 3 à 7 %, celle de la
France, de la Grande-Bretagne, de la
Suisse, de la Belgique et de la Hol-
lande de 18 à 46% .

Notons en passant que la Suisse
p rend maintenant la première place
comme client et la deuxième comme
f ournisseur, l'Allemagne et ses livrai-
sons de charbon venant en tête de
liste.

Avec les autres pay s d 'Europe , les
expo rtations sont restreintes par le
manque de devises et les dif f icultés de
p aiement. La Grande-Bretagne qui
f ournit des matières pre mières pour
l'industrie textile reçoit en retour des
f i ls  de coton et des tissus.

Le rôle de l'Amérique.

// semble bien que les Etats-Unis
ont réussi à se créer, dans les échan-
ges de l 'Autrich e, une p art importante.
Mais les marchandises livrées à l 'Amé-
rique consistent p our les trois quarts
en tissus de soie et en verrerie. Or
c'est là. sans je u de mots, une base
bien f ragile pour établir un courant
d'échanges régulier qui ne soit pas
soumis aux f luctuations de la situation
internationale. Certes, des relations
commerciales suivies avec les Etats-
Unis ne peuvent que procurer, pour
l'avenir immédiat , des avantages con-
sidérables à l 'Autriche. Ma is celle-ci
ne doit pas exp orter seulement des tis-_
sus et de la verrerie, il lui f aut aussi
assurer du travail à ses usines chimi-
ques et électriques et occuper ses ou-
vriers spécialisés. Or ce n'est p as dans
un pay s hautement industrialisé com-
me les U. S. A. qu'elle trouvera un pla-
cement pour ces pr oduits. Or si une
étroite dép endance avec l 'Amérique
implique une rupture avec les pay s de
l'Est européen , qui remplacera pour
l 'Autriche les débouch és de la Rouma-
nie, de la Pologne, de la Yougoslavie ?

* p ¦
••» *

La situation dans laquelle se trouve
l 'Autriche ne peut manquer d'intéresser
la Suisse, d'autant p lus que nos rela-
tions avec nos trois autres voisins sont
restreintes ou quasi inexistantes. Nous
avons donc tout intérêt à entretenir
avec elle des relations suivies. Aussi
souhaitons-nous que la reprise f avora-
ble des échanges entre nos deux p ay s
se maintienne et se développ e dans le
cadre d'un accord commercial établi à
la satisf action des deux p arties.

M.-L. LANDRY.

Chronique suisse
UN FAIT ETRANGE

La question des usines hydrauliques
COIRE, 14. — (Communiqué.) — Un

communiqué émanant de Zurich tente
de justifier le fait étran ge que des usi-
nes suisses collaboren t à la construc-
tion des usines de la Resia, moyennant
livraison ultérieure de courant, en di-
sant qu 'il est actuellement impossible
en Suisse de construire un bassin.

Cette affirmation surprenante est ré-
futée déj à par le fait que , pour l'im-
portant bassin Albigna-Mera, les con-
cessions existent depuis avril 1943 et
que les plans ont été approuvés par les
autorités fédérales en février 1943. Ni
le canton, ni les communes n'opposent
un obstacle quelconque à la mise en
œuvre de ce projet.

Lettre de Londres
Les réformes pénales à l'ordre du jour de la Chambre des com-
munes. Verra-t-on la suppression du célèbre «chat à neuf queues»?
Gardien de phare : un métier où il faut avoir du sang-froid !

(Suite et f in)

Il avait le « trac »
Le phare de Bishop's Rock, l'un des

plus exposés de la côte anglaise, a
récemment fait parler de lui . Un mes-
sage par radio envoyé par les gar-
diens , il y a quelqu es j ours, annonçait
qu'un ouvrier qui y avait été envoyé
pour effectuer .des réparations 'deman-
dait d'urgence qu 'on vienne le cher-
cher parce qu 'il avai t le trac ! Il n'a
pas été possible de le faire prendre
de suite, et pour cause.

Ce phare se trouve en plein Atlan-
tique , à une cinquantaine de kilomè-
tres du Cap Land's End. à l'extrême-
O'uest de l'Angleterre . Il a été élevé
sur un rocher .de granit rose, à peine
visible à marée basse. Un premier
phare y fut établi dès 1847 mais trois
ans plus tard il fut enlevé par une
tempête. Le phare actuel date de 1851
et sa base est composée d'énormes
blocs de granit . Son feu tournan t, à
cinquante mètres au-dessus du niveau
de la mer, et d'une intensité de plus
d'un demi-million 'de bougies, est vi-
sible à près de trente kilomètres par
temps clair.

Attendre, attendre...
Trois gardiens séj ournent sur le

phare et il arrive souvent que lorsque
leur terme de garde est expiré il n'y a
pas moyen de les relever à cause de
l'état de la mer. Le navire de relève
envoie une embarcation , mais elle doit
souvent rebrousser chemin tant l'ac-
costage à la base du phare est péril-
leux. Alors il faut faire usage d'une
bouée culotte pour recueillir un à un
les hommes emprisonnés dans leur

tour de granit ; la même méthode qui
s'emploie pour le sauvetage 'de nau-
fragés. Mais même ce moyen-là par-
fois est trop dangereux et alors on n'a
d'autre ressource que d'attendre une
accalmie.

Cette attente peut durer des semai-
nes, surtout l'hiver . Alors des vagues
monstrueuses viennent sans cesse se
briser contre le bâtiment avec un
bruit de tonnerre. On peut juger de
leur force et de leur hauteu r quand on
apprend qu 'une cloche de brouillard
pesant deux cents kilos qui était fixée
à 32 mètres au-dessus de la surface de
la mer fut un jour enlevée par une
vague !

Des nerfs d'acier
Les gardien s raconten t aussi que

par mauvais temps leur tour tremble
et oscille comme si elle aillait à tou't
moment se renverser. Les paquets de
mer pdépferlent contre le granit avec un
bruit d'artillerie , le vent hurle et siffle
sans répit. De plus, il paraît qu 'il
existe une caverne sous-marine à pro-
ximité, dans laquelle, au gré des cou-
rants et des marées , les eaux s'en-
gou ffrent avec des bruit s qui fon t son-
ger à des clameurs de damnés. Même
les gardiens les plus endurci s n'aiment
pas beaucoup prendre le tour de garde
sur le célèbre « Bishop » ; ill faut des
nerfs d'acier pour y passer un mois
ou deux en hiver. Pas étonnant donc
que le malheureu x ouvrier qui 'devait
y réparer la toitu re était tout heureux
lorsqu 'il regagna en fi n la paisible terre
ferme de Cornouailles.

André STÉYLAERS.
(Copyr ight by André Steylaers. Repro -

duction, même p artielle, interditej •

Faussaire, mais
peintre de talent

(Suite et f in)
Van Meegeren peignait en fabriquant ses

couleurs en les péchauiffaut comme l'avait
f ait Vermeer. Il utilisait des pinceaux ri-
goureusemen t identiques aux siens, de la
gomme gwtte, du la'pis-lazuili , du b'ianc de
zinc, l'huile type, etc. Tout y était, j us-
qu 'aux craquelures de la surface, cette
« tioiile d'araignée » si typique des tableaux
anciens.

Devant cette preuve incontestable , sans
compter toutes les autres apportées pair
l' accusé , les critiques s'étaient rendus à
l'évidence. Van Meeigeren les avait bernés,
et le 29 octobre, soiw son regard ironique,
ils communiquèren t au tribunal le résultat
de leurs exper tises.

Le ministère public accusa le pr»évenu
d'avoir agi dans une intention de lucre —
S'a supercherie lui ayant rapporté 6,500,000
florins — et souligna que :1a prévention de
faux était démontrée per l'apposition de
fausses signatures. Mais le réquisitoire de
l' officier de justice spe termina sur un ton
de bienveillance. L'organe de la loi fit plu-
tôt un sermon à l'accusé et ne 'demanda que
la peine minimum de deux ans de pr ison,
réd u ite die moite encore par le tribunal.

La pub licité faite autour de son nom
provoque déj -à une aus^mentaption sensible
de la valeur marchande des « véritables >
Van Meegeren. C'est ainsi que oe mois , à
Amsterldam , trois .tableaux représentant
Saint Jean l'Evangéliste, Les Mangeurs de
cerises. Un leune coup le devant un verre
de vin, ont é'Jé vendus respectivement 5600,
S75 et 25O0 florins. Une aquarelle de van
Meegeren a été adj ugée 500 'florins.

Chronique de la bourse
Des rumeurs concernant la dévaluation du

f ranc f rançais et de la livre sterling
ont modif ié l'allure de la Bour-

se. — La Suisse au sommet de
la conjo ncture ? — On at*

tend l' orientation des
p laces étrangères.

(Corr. p articulière de « L'Imp artial »J
Laupsanne, le 14 novembre.

DèiS 'le début de la semaine circulèrent
¦des 'rumeurs au suj et d'une diôvatoation
prochaine des 'devises anglaise et françai-
se. 11 n'était plus quesition , comme ce fut
le cas il y a quelques semaineis, de haus-
se généralisé du prix de l' or , mais d'une
modification 'die parité de deux monnaies
faibles par raipport au dollar.

Les marchés suisses qui avaien t pderrière
eux une suite de séances faibles (consé-
quCTce de la grande activité en partie spé-
culative sur .certains titres) se sentirent
comme iregaillardis par cette perspective ;
et mardi , la tendance se montrait raflfermie
sur une bonne partie de la coite. Les nou-
velles financières son t entouirépals de iiant de
secrets, parfois de démentis à l'égard de
r.umeuirs qui , un peu plus taind , se trouvent
confirmées dans les faits, que la Bourse
n 'a pas cru devoir prendre tels devants pour
une hausse plus accentuée. Peut-être que
lorsque pairaî'tromt ces lignes, on en saura
davantage. Pour l'in stant la question n 'est
pas : d'évaluera-'j-on. O'U non ? mais bien :
à q'uel moment, auj ourd'hui on plus tard ?

* * *En outre , les march és amiéricainis ont eu
ces derniers temps plusieurs j ours fériés ;
l'ordre des échanges s'en est ressenti,
n 'arrivant guère au million de titres cha-
que j our. Que sor tira-t-tl <èa plan antiin-
flatiionnipste adj oint» an plan d'aide à l'Eu-
rope ? Et les rumeurs de dévaluation en
Europe seraient-elles dans le cadre de cet
ensemble ? Voici autant de questions aux-
quelles , en ce jiou.r même, il est pm aisé de
répondre.

a je M

Notre Tniinisitre en économie, M. Stucki,
a dit , avant son départ pour La Havane,
qu 'il se pourrait fort que la Suisse se trou-
ve présentement au spommet de la con-
j oncture et que l'avenir devrait être con-
sidéré sous-cet angle restrictif. Sortirait-
on en Suisse de l'inflation pour envisa-
ger un retour leni, mais progressif vers la
déflation ? Le budget fédéral pour 1948
ne semble pais le laisser supposer. Mais les
gen s d'affaires sont soudain moins unani-
mement confiants. Et si par surcroît, les
devises française et anglaise devaient être
meilleur marché, ne serait-ce pas la con-
currence étrangère soudain plus durement
ressentie? Que voilà de pr oblèmes essen-
tiels en cette fin d'année ? Disons que
j usqu 'au milieu de la semaine, ni le mar-
dhé de Londres, ni celui de Paris, ni celui
de New-York ne se conduisaient comme
s'ils se sentaient à 'la veille de mouve-
ments monétaires d'importance. Ce qui ce-
pendan t ne prouve rien.

Si l'on considère les cours, on constate
que la faiblesse assez pronocée ici et là
s'est vue résorbée en bonne partie par les
rumeurs ci-dessus citées, sans que l'oo
puisse d'ores et déj à prétendre que de ces
dévalua tions 'devrait forcément découler
nne hausse sur tous les marchés financiers ;
vraisembplalblernent, pourrons-nous mieux
en parler la s>emaine prochaine.

A l'extérieur
Von Schroeder condamné

à une amende et à trois mois de prison
HAMBOURG, 14. — Reuter. — L'a-

gence allemande d'information en 20-
ne britannique annonce que le baron
Kurt von Schroeder. le céîèbre ban-
quier et industriel allemand!, a été con-
damné à trois mois de prison et à
une amende de 1500 marks pour avoir
toléré les mauvais traitements infli-
gés aux juiifs et à d'es prisonniers de
guerre alliés.

Ils l'ont échappé belle !
WASHINGTON, 14 — Reuter. —

Les const-ructeurs des avions DC-6
ont 'demandé à toutes les compagnies
de navigation aérienne, et également
à la compagnie belge « Sabena ». qui
utilisent ces appareils, de ne pas les
faire décoller pour le moment. La rai-
son en est qtie l'un d'eux en atterris-
sant à Oaillup, dians l'Etat du Nou-
veau-Mexique, a pris feu. Les 21 pas-
sagers sont cependant sains et saufs.

(La Swis'sair utilise, on le sait des
Douigflas DC-4.)

Jaffa sera arabe
LAKE SUCCESS, 14 — Reuter. —

La sous-commission palestinienne de
l'ONU a décidé mercredi de céder la
vill e de Jaffa au futur Etat arabe.

[ IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.Au Salon d'art modéra».

QUESTION D'ANGLE.

/  I PfTW »*<«¦**©« CWA IFT

Âj 'T^L '"̂ ' Gâtent m mmuà!

— Zurich la grande. — A fin octobre,
la population de la ville de Zurich s'éle-
vai t à 341,916 habitants, soit 10.376 de plus
que l'année dernière à la même date, ce
qui correspond à une augmentation de 3%.

La page économique et financière



L A I N E

LAINE

L A I N E

LAINE
LAINE

LAINE
LAINE
LAINE

Sapins
de Noël

Une certaine quantité
de sapins blancs , belle
qualité , de 1 m. à 3 m.,
sont demandés à ache-
ter. — Offres sous chif-
fre D. A. 16626 au bu-
reau de L'Impartial.

Travail garanti

A. FANTONI
Promenade 12 a. Tél. 2.17.82

A VENDRE

Grand Larousse
illustré

(7 vol.), relié, dos
cuir.

S'adresser au bu-
reau de L'Impartial.

19483

( \fûJUMj u\&& Ehné I
Léopold-Robert 66 Mlnerva ler étage

Grand choix de manteau» de fourrures I
a des prix intéressants I

ASTRAKAN.Pleines peaux-Têtes
Pattes, en noir, gris ou brun.
YEMEN, en noir ou brun.
AGNEAU DES INDES.
SKUNGS DU CANADA. ,
SKUNGS ZORINOS.
RAT MUSQUÉ. Têtes - Allongés
Pleines peaux.
OPPOSSUM D'AUSTRALIE.
OPPOSSUM D'AMÉRIQUE.
OPPOSSUM MARTRE.
OPPOSSUM SKUNGS.
MOUTON DORE,

licence Pannotix.
MOUTON LONG-HAIR,

différentes teintes.
GUANACO.

. GALOYOS, différentes teintes.
PATTES DE KID, gris ou brun.
CASTORETTE.
LOUTRE.
CHAT TIGRÉ.
LAPIN ALLONGÉ.
LAPIN LONGS POILS.
CHEVRETTE NOIRE.
AGNEAU RASÉ, etc., etc.

¦m ¦ in ¦ ¦¦¦¦ ¦

AU TEA-ROOM

«AI l  \̂S Bouillon en tasse
I " ^"*̂  Ramequins

Sandwiches ,
Croissants au jambon
Gâteaux aux fruits

Grenier 12 Tél. 2.32.51

Tél. 2.52.60

VERMOUTH ISA
j Le vermouik Ae qualité
rouge et blanc.

Ne manquez pas de vous en
convaincre.

Samedi 15 novembre

&équ&taV\on gratuite Acheveur
d'échappements

connaissant la mise en marche ef
demandé pour petites pièces soi
gnées. Travail à l'atelier suivi et
bien rétribué. Place stable. — S'a-
dresser Duboi* Frères & Cie ,
16, Chemins des Tunnels. 19526

-

A vendre par particulier

FORD ANGLIA
5 CV, 4 cyl. 1946, conduite Intérieur

roulé 8000 km., état de neuf. Prix comp-

tant Fr. 5300.—. Ecrire sous chiHre M.

O. 19640-. au bureau de L'Impartial.

\

Notre coupe <̂ Bmk SL
Notre confection /j^L. *̂ BÇ *̂
Nos tissus s^SÊÈ^C*^

se distinguent et s'Imposent J\r
^
£m I P̂ ^w

où vous trouverez Ll ll̂ ji ik n
un grand choix en raB Oi/jÉ BI5fl " '^

VÊTEMENTS f j U Hf *
PARDESSUS (jf f̂iT/
Léopold-Robert 30 La Chaux-de-Fonds ÊF<z,w«

\ J

H Tout change 1
H avec le temps i

||jli|| l comme le montre si bien la fameuse roue
|j§ij|| $ de la Fortune que l'on peut contempler au ||
§|||§i portail occidental de la cathédrale de Bâle.

D'où la nécessité de voir plus loin que le
|§|1 §|| jour présent et de conclure une assurance

sur la vie. Le nombre élevé de nos polices
| atteste que nous sommes en mesure d'of- 1

j| §l||8j îrir à chacun la protection de l'assurance
correspondant à ses besoins particuliers. $f

|1||§ | AGENT GÉNÉRAL pour le CANTON de NEUCHATEL: \ !
L. Fasnacht, 18, Rue St.-Honoré, NEUCHATEL

f
^

j LA BÂLOISE S
J Compagnie d' assurances sur la vie

Slteir-̂  ̂ FONDÉE EK 1864 j8$

CERCLE „ £-%" TT" n " " , .._&< Zslta Sut&n's B,Ap„. Grande Soirée Dansante --~J A»

Terrain d'env. 700 m1

est à vendre
à prix avantageux. Situa-
tion magnifique , imprena-
ble. Eau, gaz, électricité ,
demi-rues, clôtures. —
Ecrire sous chiHre A. P.
18988, au bureau de
L'Impartial.

PIANO
est demandé à acheter.
Faire oflres avec Indica-
tion de prix, marque,

couleur, etc., sous chiffre
A. W. 19481, au bureau
de L'Impartial.

« Vita » Cle d'assurance sur la
vie.
Nous cherchons à engager à titre

d'Agent professionnel
Acquisition - Organisation

une personne sérieuse et aimant le service de
la clientèle privée. Assurances vie, tentes et ma-
ladie. Fixe, commission, frais de voyages et in-
demnité journalière. — Adresser offres écrites à
M. Biaise Junior, Agent général , Hopl
tai 18, Neuchâtel.

vendeur(se)
au courant des branches articles de ménage,
porcelaine , verrerie , est demandé(e) de suite ou
époque à convenir. Eventuellement extra jus -
qu 'à fin décembre.
S'adresser à Nusslé Grenier 5-7.

Cherchons pour entrée de suite ou à
convenir

monteur sanitaire
expérimenté, apte à travailler seul. Place
à l'année. — Faire offres à B R U N »
S C H W Y L E R  & Co, Serre 33.

Enchères publiques de Tourbières
AUH Ponts-Martel

La Société «TOURBIERE GELDNER S.A. »
offrira en vente par voie d'enchères publique»,
les tourbières qu 'elle possède aux Ponts-de-
Martel , le samedi 15 novembre 1947, à
14 h., à l'Hôtel de la Loyauté, aux
Ponts-de-Martel.

Les immeubles seront offerts :
1. d'abord séparément , par article ;
2. ensuite par lots ;
3. entin en bloc.

Pour consulter les conditions d'enchères et
ie plan de situation des immeubles, s'adresser
aux Etudes des notaires Max Benoît , à Fleurier
(bureaux à Travers , tous les vendredis) et Michel
Gentil, au Locle (bureau aux Ponts-de- Martel ,
les mardis et jeudis après-midi).

Par mandat : Max BENOIT, not.

Lînc vaque
{Ane broche

MH bracelet
Lin clips

H. BaiUod
BIJOUTIE R

JOAILLIER
Daniel Jean Richard 21
Tél. 2.14.75 10337



L'actualité suisse
Un problème difficile à résoudre

Importante conférence économique au Palais fédéral
Comment enrayer la hausse des prix et des salaires?

BERNE; 14. — Ag. — Jeu di a eu
lieu au Bernarhof . sous .la présidence
du conseiller fédéral Starrapfli . une
conférence conpsacrée au problème de
la stabilité des prix et des sailaires.
C'est dès le début de novembre que
le gouvernement avait envisagé de
réunir cette conférence , les organisa-
tions paysannes ayant décidé de
maintenir leurs revendication s portant
sur une hausse des prix du bétail de
boucherie et une augmentation totale
du prix du lai't de 6 et. et non pas seu-
lement de 4 et. consentis jusqu 'ici. Les
services fédéraux étaient représentés
par MM. H. Schaffner . de la division
du commerce, délégué aux accords
commerciaux . Péquignot , secrétaire
général du Département de Péconopmie
publique . Kapiifmann . driecteu r de l'Of-
fice fédéral de l'industrie , des arts et
métiers et du travaiil. et Landis. di-
recteur de la divisipn de l'agriculture
du D. E. P.

MM. E. Boehler . professeur à l'Eco-
le polytechnique fédéral e, président de
.la commission de contrôle des prix et
le professeur Marbach . de Berne, pré-
sident de la commission de formation
des prix , présentèrent tO'U t d'abord des
rapports intraductif s sur la nécessité
de mettre un terme à la hausse des
prix et des salaires.

« Mettons un terme à la hausse »
Il faut , dirent-ils. que tous lés inté-

ressés soutiennent les efforts tendant
à arrêter la hausse, c'est-à-dire que
les producteurs — notamment les cul-
tivateurs — comme les salariés met-
tent un frein sérieux à leurs revendi-
cations. Il est clair qu'aucun groupe
ne peu escompter un succès durable
par un accroissement des salaires ou
des prix. Toute hausse des salaires

entraîn e immédiatement un relève-
ment des prix et de même la maj ora-
tion des prix pousse les salaires à la
hausse, ce qui montre bien la stérilité
du mouvement.

Le professeur Bœhler suggéra de
créer une commission paritaire d;e sta-
bilisation des prix ayant -pour tâche de
mettre un terme à la hausse en réf ré-
nant les revendications des de'ux par-
ties.
— D'ACCORD ! MAIS EXAMINONS

NOS REVENDICATIONS
Au cours de la commission, les re-

présentants des différents groupes re-
connurent la nécessité d'une stabilisa-
tion. Mais ils affirmèrent qu 'il était né-
cessaire auparavant d'accepter certai-
nes de leurs revendications. Les diffé-
rents groupes relevèrent les sacrifices
déj à consentis et insistèrent sur l'im-
possibilité d'en supporter de nouveaux.

Les repr ésentants pays ans f urent
d'avis que la stabilisation devait être
p récédée d'une discussion sur leurs de-
mandes non encoYe satisf aites concer-
nant les pr ix du bétail de boucherie et
du lait. Les représentants de l'industrie
d'exportation firent valoir qpue la situa-
tion de notre commerce extérieur
pourrait bien n'être plus aussi favora-
ble dès l'année prochaine et qu 'une sta-
bilisation ap paraît urgente eu égard
aux prix élevés des produits que nous
exportons.

Création d'un comité
La discussion a montré que le pro-

blème n'était pas aisé à résoudre et il
a été décidé de constituer un comité
de 11 à 15 membres qui s'occupera de
l'organisation des mesures nécessaires
et du cadre de la stabilisation. Ce co-
mité doit se mettre à la tâche et fera
ensuite rapport au Conseil fédéral.

ciraiooe neuchâteloise
Neuchâtel. — Une motion pour une

université populaire.
(Corr.) — Au nombre, des différents

obj ets dont le Grand Conseil neucha-
telois aura à discuter au cours de sa
prochaine session figure une motion
de M. Paul Ro&set. I P nouveau Con-
seiller national neuchatelois. oui de-
mande au Gouvernement d'étudier les
mesures à prendre , pour donner à l'U-
niversité une olus laree base sociale
et pour -mieux assurer sa position au
centre de. 'a vie intel lectuelle diu pays.

La Chaujc-de-Fonds
Le cinquantenaire du Club d'escrime

Salle Oudart .
Le Club d'escrime. Salle Oudart ,

se prépare à fêter dignement le
ciiniquatîtj ème ai-nnliversaire de sa
fondation. La soirée officielle se dé-
roulera samedi 15 novembre, à l'Hô-
tel de la Fleur de Lys, tandis que,
dimanche, dans le même établisse-
ment, se disputera un tourno i indi-
viduel au fleuret auquel participeron t
les meilleures lames de Suisse. Men-
tionnons le maj or Hoerning, qui vient
d'obtenir le titre de champion mili-
taire suisse, Corra'do Schlaepfer ,
champion suisse au fleuret 1945, Ju-
les Amez-Droz, champion suisse au
fleuret 1947, Roger Stirn, Jean Co-
lomb, etc. La lutte pour gagner le
pri x de valeur mis en compétition
par !,a Salle Oudart promet d'être très
serrée.

Une Association des importateurs ro-
mands de bétail et de viande.

En notre ' ville s'est consti-
tué, il y a quelque temps, un « grou-
pement d'achat des importateurs ro-
mands de viande », dont le dernier nu-
méro de la « Feuille des avis officiels
du canton de Neuchâtel». signale au'il a
pour but de sauvegarder et de promou-

voir les intérêts matériels et profes-
sionnels des importateurs romands de
bétail et viandes en matière d'importa-
tion et de répartition des contingents.

Cette nouvelle asspQciation est prési-
dée par M. Alfre d Hitz, à La Chaux-
de-Fonds.

Pour les malades de l'hôpital.
Hier soir , une sunpprise fut réservée aux

im>apl adpes de l'hôpital par te club mixte d'ac-
cordéonistes BdeliweKps de notre ville.

Après plusieurs morceaux d'accordéon
solo interprétés -par M. E. Glausen , le grou-
pe littéraire interpréta « Le maiii de ma
if.ille », comédie qui nous fit passer un mo-
ment de détente et de franche gaîté.

Nous adressons un dhaleurux merci aux
organisateurs de Paigr-éaMe soirée qui nous
fut offerte. Un malade.

Au Théâtre
Gala de musique et de danse

Josette Coran
et Guy Decormis

Il fait touj ours bon assister à une soi-
rée dont on peut dire que tous les pos-
tulats artistiques ont été résolus à sa-
tisfaction. Ce fut le cas. cette fois-ci.
pour la partie chorégraphique, notam-
ment.

M. Guy Pecormis est un artiste sin-
cère at orobe Ses interprétations du
« Nocturne » oo. 48 No 1 de Chopin, et
du « Carnaval » op. 9 de Schumann. dé-
notent un beau tempérament. Et l'on se
réj ouit de le voir s'épanouir complète-
ment, d'ici quelque temios.

Disons d'emblée aue les accompa-
gnements des danses ont été assumés
oar 'IR mêmp artiste à satisfaction com-
plète, et aue sa composition « Ange
ou Démon » prouve un talent descriptif
D ^ussé.

Mme Josette Coran, elle, se trouve
maintenant en pleine force Ses styli-
sations sont d'une profondeur oui n'ont
d'égal aue le charme oui en émane Et
avec cela, naturellemer1 une finesse,
une grâce, oui s'allient très bien, à l'oc-
casion, avec une fus-rue endiablée. Sa
mimique expressive à souhait prouve
une sensibilité artistiaue remarquable
et nous voudrions pouvoir en causer
en détail : tant il y aurait de choses
exauises à relever.

Le nombreux public oui assistait à
cette soirée or. s'y est pas trompé. Il
a bissé, comme de juste, plusieurs nu-
méros. Le programme était d'ailleurs
composé de façon à créer une alter-
nance reposante, une chose faisant va-
loir l'autre , au mieux

Nous ne citerons, pour mémoire, aue
« Prélude » : « Polka » ; « le dernier
soir du Clown » et « Danse rituelle du
Feu »

Les costumes oue Mme Coran a con-
fectionnés d'après les maauettes du
peintre Jean Cornu , s'adaptaient à cha-
que fois, merveilleusement à leur but.
tout en rehaussant l'impression d'ar.L

Somme toute donc, soirée exauise.
d'un art poussé, aue nous voudrions
voir se renouveler aussitôt aue possi-
ble. R.

Sports
Billard.' — Coupe Suisse : Quarts

de finales.
Les renoO'nitres compilant pour 'les

quarts de fin ales de la Coupe Suisse,
jouées dimanche, ont donn é les résul-
tats suivants :

Winterthour bat Bienne Elite 5 à 4.
Lugano bat Bâle 5 à 4. ¦
Bienne Ruchti bat Lausanne 7 à 2.
Chaux-de-Fonids - Genève Amateur,

renvoyé.
Ce match se j ouera à La Chaux-de-

Fonds samedi 15 novembre.
Lausanne, tenant de la Coupe, es't

donc éliminé par le Ruchli-Bienne ,
dont 1a très forte .équipe se cilasse
pa-rmi les favoris de la compétition.

L'Italie du Nord en effervescence
« Mort aux fascistes » crient des milliers d'ouvriers

MILAN, 14. — Ag. — Des manifes-
tations populaires se déroulent dans
toute l'Italie du nord. Les attentats
contre les sièges des partis de droite
se multiplient.

A Turin, quelques miilliers de per-
sonnes ont manifesté, jeud i matin ,
dans les rues principales et ont atta-
qué le siège du mouvement social ita-
lien (M. S. I.) et l'ont détruit. La po-
lice renforcée patrouille dans les rues
et surveille les entrées de la ville.

A Reggio Bmilia. dix mille person-
nes ont manifesté devant les bureaux
de rU'omo Qualumque , qui ont été dé-
vastés.

A Bologne, des groupes d'ouvriers
ont assailli des kiosques pour y brûler
les j ournaux de droite.

A Venise, six mille ouvriers ont ma-
nifesté sur la place Saint-Marc et ont
saccagé ensuite le siège de l'U. 0.

A Novare. le siège du M. S. I. a été
débarrassé de ses meubles et les ar-
chives ont été brûlées. Le siège de l'U.
0. de La Spezia a subi le même sort.

A Naples

Tanks, autos blindées
et bombes lacrymogènes

NAPLES. 14. — AFP. — Des désor-
dres analoeues à ceux qui se sont dé-
roulés mercredi à Milan, et dans d'au-
tres villes de l'Italie du nord, ont eu
lieu ieudi après-midi à Naples où plu-
sieurs mill iers d'ouvriers ont suspendu
le travail et ont manifesté aux cris de
« mort auv fascistes » contre le meur-
tre à Sesto San Giovanni, dans la ban-
lieue de la capitale lombarde, d'un ou-
vrier scradicaliste. Des orateurs des

partis communiste et socialiste a'"si
que des organisations syndicales ont
harangu é la foule

A l'issue du meetins des manif es-
tant* se sont rencontré* avec la p olice
qui a dû lancer des bombes lacrymo-
gènes. On signale iusati'à p résent 7
blessés.

De p lus, les bureaux du mouvement
social italien, considéré comme mou-
vement néof asciste, ont été saccagés
p ar des 'marif estants aui les ont incen-
diés et ont brûlé sur les p lace v les co-
p ies en vente des iournaux de droite.
Des tanks et des autos blindée* p ar-
courent les rues de la ville p our réta-
blir le calme

Grève générale à Côme
COME, 14 — Toute la province de

Côme est paralysé e j eudi matin par la
grève générale qui a été proclamée à
la suite des incidents de Mediglia. Les
transports p ublics ont également cessé
touie actvité.

incidents
à la Constituante

Un député prié de quitter la salle
ROME, 14. — AFP. — Des incidents

se sont produits à la Constituante entre
le président Bnrico Terracini, qui ap-
partien t au parti communiste, et les
députés de ce parti , au cours du dis-
cours de M. Mario Seelba, ministre de
l 'intérieur.

Le président , après être intervenu à
plusieurs reprises pour inviter les dé-
putés communistes à ne pas interrom-
pre l'orateur, a enjoint finalemeint à

i l'un d'eux de quitter la salle.

André Gide
prix Nobel de littérature

STOCKHOLM. 14. — AFP. — M.
ANDRE GIDE A REÇU LE PRIX NO-
BEL DE LITTERATURE.

C'est pour l'ensemble de son oeuvre
que le Prix Nobel a été attribué à M.
André Gide. Ce prix représente une
valeur de 4.832.600 francs français.

C'est à Neuchâtel, sa ville de pré-
dilection, où il séjo 'urnait chez des
amis depuis une dizaine de j ours que
M. André Gide, l'illustre écrivain fran-
çais, a appris que le Prix Nobel de
littérature pour 1947 lui avait été dé-
cerné.

Le Prix Nobel de physique...
STOCKHOLM, 14. — AFP. — Le

prix Nobel de physique a été attribué
à sir Esward Victor Appleton , de
Londres , pour ses travaux sur l'atmos-
phère.

... et de chimie
STOCKHOLM, 14. — AFP. — Sir

Ro-bert Robinson , de l'université d'Ox-
ford , a reçu le prix Nobel de chimie.

*̂" M. Vandenberg voudrait
l'uranium de l'Europe

WASHINGTON. 14. — Reuter . —
Le sénateur Arthur Vandenberg. pré-
sident de la commission des affaires
étrangères du Sénat , a oronosé aue
certains Etat eurooéens liaient oar des
livraisons d'uranium l'aide américaine
prévue par le plan Marshall.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre ré-

daction : elle n'engage pa s le j ournal.)

Au Musée des Beaux-Arts.
Les peintres P. E. Bouvi'er , Q. Dessous-

laivy, M. Robert, exposent un enseimlMe im-
portant de teuirs oeuvres au Musée des
Beaux-Arts de la ville j usqu 'au -30 novem-
bre.
Au Cercle de l'Union.

La Li<ttéraire du Cercle de l'Union , dési-
reuse de touj ours tfrésenter du vrai théâ-
tre interprétera j «La Servante sans Ga-
ges », 5 actes de Jean Yole. Aiprès le succès
des précédentes r eiprasentati'onps, nul doute
que les anîa'teurs de beau théâtre se don-
nent rendez-vous au cercle spaimedi 15 à 20
h. 30 et diimapncphe à 14 h. 15.
Au cinéma Corso.

«Le Roman de Mipldred Pierce » est un
sommet de l'art cinématograiphique. Rare-
ment il vous est d'Onné de voir une "oeu-
vre si émouvante et si tra'gique. Mi'lidred
Pierce est une femme qui par son amour
maternel excessif et sans fermeté conduira
le bonheur des siens à' une fin dramatique.
C'est une réapRsa.tiori d,e toute grande clas-
se.
Eden.

« Deipuis que tu es parti... » le super-film
américain , le alraf-d'oeuivre . d'une sublime
beauté. Un film poismau'i qui a.ttire et) en-

, tbousiiasme les fouies. Trois heures de pro-
j ection. Trois h eures de rires et de larmes
aussi. Nous prions les spectateurs de venir

à l'heure, en effet le spectacle débute à
20 h. 15 très précises pour ne se terminer
que bien après 23 heures. C'est un filon ex-
ceptionnel.
Cinéma Scala.

Fernandel est tou t à faM remarqua'ble
dan s -la nouvelle réu ssite de Maprcel Pagnol
« Nais » , d'après la nouvelle d'Em ile Zola ,
« Naï s Miicouli'n », réailis-é par Raymond Le-
biours 'ieir , avec Jacqueline Bouvier , Ray-
mond Pelleigrin, Germaine Kerj ean . Le meil-
leu r fil m de Fernandel, un Fernandel des
tous grainds jo urs. Il porte Popeuvre de Pa-
ginai au triomphe . Matinées samedi et di-
manche à 15 h. 30.
Cinéma Capitole.

Mire il le Bpalin, Raymond Rouleau . Pierre
Renoir , d'ans le grand fiilim d'aj ventures po-
licières 194-6, « Der nier Atout ». Mise en
scène de Jacques Becker. Passionnant au
suprême degré , amusant au possible, plein
d'épisodes impr évus et de trouva illes in-
édites. Grand fil m françai s. Matinée diman-
che à 15 'h. 30.
Cinéma Rex.

Prolongation du beau film françai-s « No-
tre Dame de la Mouise ». L'ildéail le plus
élevé aux prises 'avec la plus atroce des
¦réalités : la misère physique et morale des
habitants de la Zone , suprême refuge des
miailchanceux, des failbiles. des sams-abri.
Matinée dimanche à 15 h. 30. '

BERNE, 14. — ag. — Bien aue la
saison soit déj à avancée, la situation
du marché du travail a fort peu chan-
gé en octobre 1947. Tandis que le
nombre des demandes d'emploi con-
tinuait à être insign ifiant , le nombre
des offres d'emploi a ¦ légèrement
fléchi , sous l'action du facteur .sai-
sonnier . Abstraction faite des per-
sonnes provisoirement occupées, les
offices du travail ont dénombré 978
travailleurs en quête d'emploi à fin
octobre 1947, contre 860 à la fin du
mois précédent et 1122 à fin octobre
1946.

II y a touj ours un fort déficit de
main-d'oeuvre dans la plupart des
groupes professionnels .

Le marché du travail en octobre

A l'extérieur
Un procès intenté au président

Truman et au Congrès

«On dilapide l'argent du peuple
américain »

WASPHIPNGTO'N, 14. — AFP. — M.
David Oison, ingénieur à Lexington
(Kentucky), vient d'intenter devant le
tribunal de Washington un procès au
président1 Truman et au Congrès.'

M. Oison affirme que le plan Mars-
hall porte atteinte à ses- droits de con-
tribu able américain , car, dit-il , « ni le
président ni le Congrès n'ont le droit
de dilap ider l'argent du peuple améri-
cain pour venir en aide aux pays étran-
gers ». __• 

Divergences croissantes
entre l'URSS et les Etats-Unis

WASHINGTON. 14. — Reuter —
M Harriman secrétaire, au commerce,
a déclaré devant la commission de la
Chambre des rep résentants au'il était
en f aveur de l'arrêt immédiat de l'aide
américaine, à tous p avs tombant sous
l 'inf luence russe.

Interrosé p ar un membre de la com-
mission sur la auestion d» savoir quelle
serait son attitude Orécise en p résence
d'un tel cas: M Harriman a déclar é
qu'il se désin Presserait automatique-
ment du sort d'un tel- p ay s.

M. Harriman est égalernem d'avis
oue les Etats-Uni« devraient être prêts
à accorder leu r ai^e à tout Etat de
l'Europe orientale dès que celui-ci se
libérerait de l'influence russe

Le successeur de l'amiral Nimitz
WASHINGTON. 14. — Le président

des Etats-Unis a communlSqué à lia
presse que le successeur du chef de
la flotte américaine était choisi. Le
successeur de l'amiral Nimitz . qui a
récemment donné sa démiss'ion. sera
l'amiral Lo'Uis E. Benfield.

«Herr Nationalra fp» Mungg, dans sa ferme
de l'Emmental , fume des brissagos ou des-Stumpen». Mais à Berne, dans la salledes Pas perdus, Il fume de préférence desParisiennes : comme ça II est mieux à¦îôme de bavarder avec ses collègueslisses romands!

i maison F.-J. Burins 4 Cle à Boncourt — neétient pas seulement le record du chiffre d'at-tirés, elle .se remarque aussi par ses press-
ons sociales. En 1936, elle a créé une caisse

le pension alimentée pour moitié par l'entre-prise, mais gérée par le personnel Cette caisse
le pension sert, selon les années de service,

des rentes Jusqu'à 500 fr. par mois.

Psĉ B 9B9H W'JS

14 novembre 1947
Zurich _ ZurichCours Cours
Obligations : du '°ur Actions: *» iour

3Wo Féd. 32- Ii 100.l/2 J
ialtimore ..... 44

30/o Déf. Nation. 100.35d Pennsylvan».. 66
30/o CF. F. 1938 95.60 Hispano A. C.. . /la
W/o Féd. 1942 1C0.60 ' D- ;'- -  J*Halo- Argentine llo'/a

Roy.Dutcha.i(A) 380 d
Actions : , , U-(L2) 365 d
Union B. Suisses 865 St 011 N.-Jersey 325 d
Sté. B. Suisse.. 716 General Electric 14° d
Crédit Suisse... 775 Qeneral Motor 235 d
Electro-Watt... 525 Internat Nickel ,25 d
Copti Lino..... 195 Kennecott Cop. J90 d
Motor Colombus 560 Montgomery W. 223 d
Saeg Série I . . .  106 Allumettes B... 2i d
Electr. & Tract. 42 d _ .
lndelec 210 ««"eve
Italo-Suisse pr.. 61'/2 Am- Sec- ord- •
Réassurances .. 4550 o. * * P^v. . —
Ad. Saurer 900 Canadian Pac. 42
Aluminium 1940 Separator.... '«
Bally 1445 Caoutchouc Bn W
Brown Boveri.. 807 31Pef 3
Aciéries Fischer 670 o BaieQiubiasco Lino. H6d Ba,e
Lonza 895 Schappe Bâle. 1225
Nestlé 1141 Ciba 9300
Entrep. Sulzer. . 1550 Chimi q.Sandoz. 3915

Billets étrangers
dans le cadre des prescriptions actuelles

Demande Offre
Francs français.... 1.15 1.27
Livres Sterling 9.75 10.05
Dollars U. S. A 3.95 .4.02
Francs belges 7.75 8.—
Florins hollandais 6630 68.50
Lires italiennes —.61 —.73
Bulletin communiqué à titre d'Indication

par l'Union de Banques Suisses.

Bulletin de bourse



GYGAX
Tél. 2 21 17 L.-Robert 66

la livre

Poulets du pays 5.50
Poulets de grain 5.25
vidés, sans déchets l

Poules a bouillir 3.75
canards du pays 5.50

Poulardes blanches
(comme la Bresse)
Fr. 6.50 la livre

Marcliandises très fraîches.
(Innaçinn A vendre un joliUOlmolUII. petit buflet de
service en parfait état , chêne
ciré Ir. 100.—, à enlever de
suite. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 19-484

Restaurant do Régional
LA CORBATIÊRE

Dimanche 16 novembre
dès 14 h. 30

DailfDSe
Orcb. Tourbillon-Musette

Permission tardive
Se renom. Paul VUILLEUMIER

Tél. 2.54.30 13341

^
k\®y7 Fernandel „ Mlreille BALIN Xgf*S5W

f# *2&y 
IVJ Î | c Raymond ROULEAU f̂eLÏ79«5t

W r̂&sPs est tout-à-fait remarquable dans la nouvelle réussite de Marcel Pagnol E .-> . ncMmo ^HL/ .Jftr^ŒJÈ0/ T "lerr© r\£.lNv-Mr< ^Bt/^L<
^K v̂  ̂ i-pp^̂  ̂ _ T 

dans 

le 
grand 

Blm d'aventures policières 1946 N Wt Ĵk

v MaïS \ DERNIER ATOUT ^
d'après la nouvelle d'Emile Zola « Naïs Mlcoulin • réalisé par Raymond Leboursler avec „-

W Mise en scène de JACQUES BECKER

Jacqueline BOUVIER - Raymond PELLEGRIN - Germaine KER km * PassIonnant au 8uprême degré amusant an possible plein d,pisodes
N ¦ imprévus et de trouvailles inédites. Ce grand film FRANÇAIS sort

Ne manquei pas le meilleur Blm de FERNANDEL, un FERNANDEL des tous grands jours . nettement du « DÉJÀ VU »

Il porte l'œuvre de P A O N O L an Triomphe Cest donc un film à VOIR 111

=̂ s==s Matinées : samedi at dimanche a 15 h. 30 Téléphone 2 22 DI ^̂ ĝ z ẑ r̂ "Matinée : dimanche à 15 h. 30 Téléphone 2 21 23 H^̂ ^̂ rîll

R E X  s::: Prolongation !! MATRP.flAMP M Ï A  MÛITNF :HEës?SSE """"'* -b».». 11W i fin * Il AMI; lin M IHUUltJlj s^r.K»sEiX,s
L

pp» a îsn. dU F R A N Ç A I S  des sans-abris.
J* Téléphone 2 21 40

UHI€f ÎIi&W«n «U$l rVli pili . . ir>ll-.. __-. *e ^c *  , KSI JH» ̂ E SK Ii 9SLV i H* I SH. Location de cigares Uiraid me
, ou _ , LUCIEN BASS présente W" Jwk totf te& ¦ ^p BU asm me WM Bka inS ¦ LéoPoid-«oben es m. 2.4S.64.La Chaux-de-Fonds JT . .. 0 . , ..... » » • , « »Opérette en 3 acte:- de Willernitz — Musique de Messager avec Data à retenir : Dimanche 23 novembre

MARDI LE 18 NOVEMBRE Odette Dynes — R. Sylvane — R. Andrée et LUCIEN BASS La grand* vedette
à 20 h. 15 précises Orchestre sous la direction de M. H. Meylan G E O R G E S  M I L T O N

Nouvel arrivage de CARPETTES

ŒongoUtim
230 X 275 49.—
275 X 320 62.—
275 X 366 69.—

Rue Léopold-Robert 32 • Chaux-de-Fondsv . . —*
Près de la gare

Près de la poste

lAwe \wa\sow p our voir mieux

OPTIQUE - PHOTO CINE

Léopold-Robert 64 — Tél. 2.43.20. 19016

j HOTEL DES 3 ROIS, Le Locle
| SAMEDI 15 NOVEMBRE dès 20 h. 30, i

Il . -
I soirée «irtnsAnfe 11
j ;  avec le duo fantaisiste Marcel * Boby. 10736 1

EXPOSITION DE PEINTURE
M A U R I C E  G E R B E R
AU COLLÈGE DE VILLERET

du samedi 15 novembre au dimanche 23
novembre 1947.

Samedi de 14 & 17 h. - Dimanche de 10 à 12 b. et de 14 à
17 h. - Les autres Jours de 14 à 17 h. et de 10 h. 30 à 21 h. 30.

E N T R É E  L I B R E  10607

MnlM - li ILE DI
Ce soin Postillon d'Amour

Demain samedi i dès 16 h. et Jusqu'à 1 h. 30, l'adieu du
1er épisode et de sa troupe.
Dimanche 16 novembre i Apéritif-Concert à 11 heures, dès
15 h. 30: Présentation du nouveau programma par l'Orchestre
Toulouse et Fête des enfants.

Début du Phénomène Chinois Yu-Nan-Chen

HARCOS GOMES - ANDRÉ CAMPAN - Les SKETCHES
MINUTES et la DANSE DE L'OMBRE.

' Retenez vos places Téléphone No. 2.34.72

knHHHHHBHHHHH
Quel restaurant ou magasin achèterait régu-
lièrement

saucissons de campagne
Marchandise de qualité. - Faire offres à
M. William doumas, Sédellles sur
Payerne.

Hôtel Beileuue, Jérusalem
lâ£\ Professionnels et amateurs

*A k k boules remis à neuf
*̂ *»<. Se recommande, J. OOGNIAT.

Jeûna homme
venant à La Chaux-de-Fonds pour appren-
dre le français, cherche

chambre
avec ou sans pension

S'adresser ches Pisoli A Brandt, ta. 2.20.81.

1 j 0S B k M ^!tâl M̂BKttR II gmgnH H
^¦» Matinées : dimanche à 15 h. 30 KlB^SBlBV mercredi à 15 heures «|

Le chef-d'œuvre qui attire et enthousiasme les foules...
La première production de David O. Selznick après «t Autant en emporte le vent * et « Rebecca»

Le plus grand film américain de long métrage présenté en un seul spectacle

Depuis que lu us parti...
8 ^ec Claudette COLBERT
M Shirley TEMPLE j

Lionel BARRYMORE
Jennifer JONES, etc., etc

3 heures de projection - 3 heures émouvantes
Beaucoup de rires ! » Autant de larmes !

Resplendissante d'espoir, gaie, tendre et triste à la fois, c'est là votre propre histoire l

llfflg*'» Le spectacle commence à 20 h. 15 par le film. Pas de retardataires
"̂  ̂ s'il vous plaît

LOCATION D'AVANCE TÉL. 2.18.53

i ¦HHMa n̂nMnB^mHnHHnflmHHHB HRSPSfiH

t NSans coupons :

Fromage à pâte molle et fromage en boîtes
De notre bel assortiment :

Fromage en boîtes, encore à l'ancien prix
(la boîte de 6 portions = 225 gr. net)

1/4 gras la bte -.75
Mi-gras, pour tartines la bte -.90
Emmenthal « Uristier » gras . . . .  la bte 1.12
Bitndnerli, pour tartines, 3/4 gras . la bte 1.10
Assortiment Dessert . la bte 1.15

(Prix de vente : Mi-gras = Fr. 1.—, Emmenthal ,
Bûndnerli et Assortiment dessert = Fr. 1.25, la
la monnaie en retour se trouve dans la boîte.)

Séré de lait maigre, la pièce de 300 gr. -.35
Séré de lait entier, > > » 100 gr. -.40

Quelaues spécialités de fromage à pâte molle
Romadour , la pee 75 gr. -.40
Carré . la pee 75 gr. -.45
Bel. Olandese, de Holl. . , la pee 150 gr. -.90
Edam, Holl la pee 150 gr. 1.-

Marchandise toujours fraîche 1

MIGROS
V /



A l'extérieur
Revers communiste aux « United

Automobil Workers »
( Télép hone p art. d 'Exchange) .

ATLANTiC-CITY (New-Jersey) , 13. —
A l'asemiblée générale «d* l'usi'ne deps United
Automobil Workers, la plus importante de
la C. I. O., les communistes parmi les
chefs du syndica t ont subi un revers très
iimiportant. En effet , aiprès une très viive
campagne menée par eux contre M. Wal-
ter Reuter , on powvaiit crai'ndire que ce der-
nier perde son pos'te. Mais ce sont les com-
munistes qui ont perdu deux vlce-iprésipden-
ces et ces postes ont été repourvus p-ar des
hommes du même bord que M. Reuter.
Ce revirement pourrai t avoir une réper-
cussion sur l'avenir de tou s Les sy'ndiicats.

->*" Nouvelles démissions de
diplomates roumains

OSLO, 14. — Reuter. — M. Constan-
tin Vallimaresco, ministre de Roumanie
à Oslo, et M. Grégoire Gugler, conseil-
ler de légation, ont remis leur démis-
sion au gouvernement roumain.

Pour contrebalancer l'influence
communiste

Deminform contre
Kominform...

NEW-YORK, 13. — AFP — La
créaition d'un «Deminform» oui serait
la contre-partie démocratiQue du
Kopm inform serait proposée par l'AFL
(American Fedeiration of Labour) afin
de contrebalancer et de combattre
l'influence communiste dans le mon-
de " ouvrier. Selon le correspondant
du «New-York Times» à Washinz-
ton. qui donne cette information,
cette d'é'Ciskm aurait é'té prise à l'is-
sue d'une réunion du comité des re-
stions ouvrières internationales de
l'AFL. •

SUICIDE
d'un délégué à TUNESCO

MEXICO. 13. — Reuter. — Le pro-
fesseur Frank C. MedWorth. de Syd-
nev. délégué de l'Au stralie à la confé-
rence de l'UNESCO. s'est donné la
mort , dans son hôtel , en s'ouvrant les
veines.

I] a laissé une lettre pour sa femme
et les deux autres délégués austra-
liens. D'après, la police, ces lettres
traduisent une aliénation mentale. Le
professeur Medworth n'avait pas as-
sisté aux séances de ces deux derniers
Jours.

Jeune couple cherche

FEMME
DE MÉNAGÉ

pour heures régulières
tous les Jours. Bons sa-
laire. Pas de travaux
pénibles. — Ecrire sous
Chiffre A. Q. 19561, au
bureau de L'Impartial

\ bij \

15614

Renseignements supplémentaires par le liège centrai à Genève ef les Offices du f.GS.

ROME. 13. — (déD. France-Soir). —
Un vieux couple pauvrement vêtu
voyageait arvec une grande valiise
dans l'express Milan-Briradisi. En
cours de route, les policiers, touiours
à l'affût de la contrebande, s'appro-
chèreiit et demandèrent auel était le
contenu de la valise :

— Oh ! c'est notre pauvre fils ré-
pondit le vieux calmement.

— Ouvrez la valise dirent les ooli-
ciers scentiaues.

Mais les sourires se figèrent lorsaué
la valise révéla un crâne et d'autres
ossements.

— Nous sommes allés dans les
Fouilles chercher le* restes de notre
fils, tué à la guerre, dirent les vieux.
Mais, comme le transport du cercueil
était trop Cher, nou s les avons enfer-
més dan<i une valise

Les policiers infligèrent d'abord 40
mille lires d'amende : ensuite compa-
tissants ils les réduisirent à 2 mille et
permirent au couple de continuer leur
route « avec leur cher fardeau ». di-
sent les Journaux italiens attendris.

LES VIEUX PARENTS
TRANSPORTAIENT LES RESTES
DE LEUR FILS DANS UNE VALISE

Mécanicien
cherche tournage à do-
micile pour le soir,
évent. 15 heures par se-
maine. — Ecrire sons
chiffre P 6539 J a
Publicitas St-lmlor.

19681

Saxophone
A vendre un saxo-
phone alto, en par-
fait état, marque
Claudel.

S'adresser à M.
Stehlé, Stand 4.

19655

Chronique suisse
Importations insuffisantes de froment

BERNE, 14. — C. P. S. — En octo-
bre, nous avons pu importer seulement
1804 wagons de froment, principale-
ment des Etats-Unis, contre 2430 wa-
gons en septembre et 2490 en août.
Cela ne représente en moyenne plus
que la moitié de nos importations d'a-
vant-guerre.

Ce recul est dû en partie aux diffi-
cultés de transport résultant de la
baisse du niveau du Rhin et de la pé-
nurie de matériel roulant. Par contre,
nous avons reçu environ 500 wagons
de farine en provenance des Etats-
Unis.

Le problème des réfugiés
BERNE; 14. — ag. — Sous la pré-

sidence de M. de Steiger. conseiller
fédéral , la Commission d'experts
pour tes réfugiés s'est réunie à Ber-
ne le 12 novembre 1947.

Elle a en particulier accueilli fa-
vorablement le projet d'arrêté sou -
mis aux Chambres fédérales, concer-
nant l'entretien d'émigrants et de ré-
fugiés autorisés à séjourner en Suis-
se d'une manière durable.

ON DEMANDE

jeune fille
au courant des uavaux d'un
ménage soigné, dans maison
avec tout confort moderne.
Bons gages. — S'adresser au
bureau de L'Impartial. 18697

Ghroniqne neuchâteloise
Fleurier. — Un bras cassé.

, (Corr). — Ma-rdi soir , ' une jeune fffle ,
Mady Huber , qui sortait d'une 'répétition
à la salie Fleurisji a , a glissé si maJencon-
treusement sur la girille du pais de porte
qu 'elfe s'est cassé le bras gauche à deux
eindroi'ts.

Nos voeux spùipcères aocoimippagnmt cette
tapiortuniée écoiière dans sa conivailesœnce.

• L'impartial est tu partout et par tous •>

Sports
Pas de glace à Berne

Par suite du manque de courant , la di-
rection de la Kawede à Berne s'est vue
dans l'abllgaAion de fermer la patinoire
pour une durée de huifS j ours environ.

RADIO
Vendredi 14 novembre

Sottens : 7.15 Informations. 12.46 Im-
forma'tions. 12.55 Di'sques. 13.05 Le médail-
lon de <la sppamaine. 13.10 Disques. 17.29 Si-
gnal horaire. 17.30 Au royaume de l'enfan-
ce. 17.50 Radio-Jeunesse. 18.30 Lels beaux
moments de Deramflnister. 18.45 Refl ets
d'ici et 'd'ailileuirs . 19.15 Informations. 19.25
Causerie. 19.35 Oues-tionnez , on vous ré-
,pondra. 19.-55 Intermezzo. 20.15 Prolonge-
ments. 20.50 Concert. 21.50 Jazz hot. 22.10
L'Académie h<u(m'Oir.i>sitLg<ue. 2i2.30 Informa-
tions. •

Beromunster ; 12.40 Conc. 16.59 Sig. ho-
rai re. 17.00 Pour Madame. 17.30 Pour les
enfan ts. 18.05 Concert. 18.35 Disques. 19.10
Causerie. 19.30 Iniformations. 19.40 Echo du
temps. 20.00 Viisite à un cirque. 20.40 Dis-
ques.. 21.00 Pour les Rh'éto-R'Oimainohe'S.
22.00 Informations . 22.05 Concert.

Samedi 15 novembre
Sottens : 7.15 Infonrnationps . 7.20 Disques.

12.15 Le mémento sportif. 12.20 Le Cour-
rier de l'au tomobiliste. 12.29 Signal horai-
re. 12.30 Diisqiues .12.45 Informations. 13.00
Rr ogramime de la semaine. 13.15 Disiques.
13.30 Piano. 13.50 Tribune de l'auditeur.
14.00 Causerie. 14.10 Mélodies. 14.35 Cau-
sOTie. 14.45 Concert. 16.00 Causerie-audi-
tion. 16.30 La Mère Michel, opéra-bouffe.
17.30 Swing-Sérénade. 18.00 Cloches. 18.05
Pour les petits. 18.45 Disques. 18.55 Caulse-
rie. 19.00 Le micro dans la vie. 19.15 In f or-
mations. 19.25 Le miroir du temps. 19.45
Choeur. 20.00 Chansons tziganes. 20.35 Re-
portage. 2055 DiS'que. 21 .CK) Le monde en
¦marche. 21.50 Disques. 22.15 Reportage.
22.30 Informations. 22.35 Reportage.

Beromunster : 7.00 Informations. 7.05
Disqiuefe. 12.29 Signal horaire. 12.30 Infor-
mations. 12.40 Causerie. 12.50 Concert. 14.00
Reportage. 14:30 Disqpu.es. 15.15 Causerie.
15.35 Concert. 16.30 Musique suédoise. 16.59
Signal horaire. 17.00 Musique de danse.
17.30 Causerie-audition. 18.15 Piano. 18.30
Etudiants au micro. . 19.00 Cloches. 19.05
Ghansonls polonaisies. 19.30 Informations.
19.40 Reportage. 20.00 Soirée publique. 22.00
Informations. 22.05 Musique de danse.

tsEMm rm
vous o r̂e :

Fromage étranger extra gras pour fondue
Mont d'or, munster, reblochons,

camemberts, llmbourgs,
fromage en boîte, etc., etc. /•

Sans coupons
»

K E R N E N  - S E R R E  55

EXPOSITION
MAURICE MATHEY
AU MUSÉE du Locle

du 1er au 16 novembre

de 14 h. à 18 h. — Le dimanche de 10 h. à 12 h.
et de 14 h. à 18 h. Ouvert tous les soirs.

Entrée : 50 centimes.

6°

... prisa
demande
pastilles
]us gommé
qualité...

GURTNER
18890

HOTEL DU JURA
LES HAUTS-QENEVEYS ¦

C&evKoiui
p a U  de iùèMKe,
et ses spécialités 17367

Se recommande, R. Kohler, tél. 7.12.41

Hôtel Vue-des-Alpes
Samedi soir 15 novembre, dès 20 h.

SOUPER GRILLADE
Délai d'inscriptions, vendredi 14 au soir.
Service d'autocar , Garage Bloch,
Se recommande, Famille Ch. NOBS, Tél. 7.12.93

FSBBIQBf K MMRM BHBfiE IU. BFHfB

«

\\es\AiiiTAnf -élite

SAMEDI SOIR

SOUPERS TRIPES
-«— \ 

||̂ ^̂^

Jeune homme
de tonte confiance , ayant dé-
jà travaillé dans restaurant ,
cherche chambre et pension
pour le débnt de l'année 1948
dans hptel on restaurant de
La Chaux-de-Fonds ou il
pourrait aider au restaurant
le soir et le samedi ainsi
que le dimanche. Autre com-
merce pas exclu.

S'adrener sa bureau de
L'imparlial. 19500

GENEVE. 14. — Ae. — Le « Journal
de Genève » apprend aue l'autre iour.
un avion'Halifax de la compagnie Air-
Globe, était parti de Genève-iCointrin
pour Barcelone. L'avion assurait un
service, dp fret. L'un des directeurs de
la société, citoyen suisse se trouvait
à bord de l'appareil, aui était piloté
par des aviateurs français Or. les oas-
seports de ces derniers n'avaient pas
de visas pour l'entrée en Esoaene.
Lorsaué l'avion <se posa à Barcelone,
la police espagnole retint l'équipage
pour défaut de titres de vovaee. tan-
dis aue le citoyen suisse n'étapit pas
inauiété. les membres de l'éaulnaee.
tous . Français furent incarcérés.

Un voyage qui finit mal

I PRÊTS
• Discrets 602
• Rapides
• Formalités simplifiées
• Conditions anntagsnsis

Courvoisier &Cie
Banquiers - Neuchâtel

I l  
I chambre àTendre «sommiers re-

mis à neuf 250.- Ir., 1 secré-
taire.- fr., 1 pupitre 10.- fr.,
gramophone avec 50 disques
60.- fr., 1 couvre-lit , lits en ler,
lustres, grands rideaux , ta-
bleaux. — S'adresser après
19 heures, rue Neuve 11, au
3me étage, à droite. 18679

Sommelière
cherche place pour date â
convenir.

S'adresser à Mlle ,OLQA
PORCHET, Café Qambrlnus ,
LE LOCLE. 19713

Occasion
A vendre, en parfait état

iieau mobilier de
ambre à coucher
composé de 2 lits avec
natetas , armoire à glace,
avabo, table de nuit. —
)emander l'adresse à
'ubllcltas La Chaux-
io-Fonds sous la no
26097 U 19666



/3N Choix - Qualité / ^ss
J ĴL^J B-H L. ¦ ¦¦̂ -.LaBK ,**€s\, î jiBM « UnmT

CSiambres à coucher I ^^^^^^^^^^» , Chambres à manger
Es> fîKÛ à Bfr MAA iHHP̂ fc #11 f $M$W~> j f* un à Ev 9ÛAArf. rail. - a W. JUUU.- |P '$wL 3©w«- a rr. lyuu.-

Un château ? Une villa ? Un musée?
Eh bien non, tout simplement une des vastes expositions de MEU3LES LOUP, à Neuduâiei, Beaux-Arts 4

Lors de votre passage dans cette ville, ne manquez pas de visiter cette exposition qui vous convaincra du choix

et de la qualité des mobiliers qui y sont exposés exactement comme vous pouvez le faire dans votre Intérieur et ceci aux meilleures conditions possibles

Un personnel qualifié vous conseillera judicieusement

MEUBLES LOUP
Neuchâtel : Rue Fleury 3, Seyon 26, Beaux-Arts 4 Yverdon : Collège 1, Remparts 15

¦¦ «̂ îMIMlMMMM MMI ̂ 11 M ¦¦¦¦ I I II I ' I I I I .1111. I MMIM «̂^M I —̂

I CORSO C®ÎÎSO i
Un sommet de l'art cinématographique

Un film qui fera sensation

I '; IMB li ®mm di 1I m^W Mûmû ?km 1
'jH La plus émouvante, la plus

'̂ mmÊlÊr tragique histoire d'amour I

I ^̂^  ̂ iMMdhcd p tauce  I
| : est une femme qui sacrifie tout, mm

m ' a ¦ même son existence, à l'amour maternel.

HigK' A force de vouloir le bonheur de sa fille , cette mère
m à ta vie mouvementée, n'en fait qu 'une enf ant gâtée, ¦

avide de luxe, de plaisir, et ... „ c'est le drame "

\ WÊm?mL Interprétée par

I SmjA loan trawford 1
!0fM %mk Qui remporta pour cette création
WÊ 11 v. „ L'OSCAR " grand prix d'interprétation \

I fel^nâ/ ^aclt £arson Zachary Scott 1
M ^§rm ̂•W"̂  a&J? es* une réalisation de
9 l1tf f j**\ 1 ( f̂SffMKr *ou*e 9>*ande classe.

I n̂ l̂  PARLÉ FRANÇAIS Ë
^^ WÊS&

tfl CnifAT r»B»ni/ffl pa*i,8,p«t f Retenez vos places à l 'avance.
»UyC4 prUUCniS i Location ouverte : Vendredi dès 10 heures. Tél. 2.25.50
Matinées : Samedi et dimanche à 15 h. 30, mercredi à 15 heures

«S* -̂5ïm| Kfc^̂ S '̂ v: *

J 
_ ^w. \J ^"

 ̂
SINF RÉ 

S.A. VEVEY

k\<eh aototoetoujours ^«^
Comme c'est bon une tasse de thé i- A < &.

Infré ! C'est le seul thé qui convient  ̂ ^ù £\
aux enfants. • T T̂N

Le médecin vous confirmera . que seul YJj r i
le thé Infré est absolument inoffensif, \Ct

même pour les enfants et les malades. J*\*.

A vendre
faute de place par suite de déménagement, en

partait état : 1966

1 potager à gaz, émail blanc, marque
Howmann, 4 feux 2 fours, longueur
115 cm., avec ou sans poissonnière,
avec ou sans batterie de cuisine.

1 double lavabo porcelaine pour eau
courante chaude et froide.

1 lavabo simple pour eau courante,
chaude et froide.

Prendre rendez-vous par tél. 2.52.29, de 8 à 10 h.

On cherche à acheter
Décolleteuse -TORNOS- , passage
10-15-20-25 mm., occasion , avec ou sans
commande individuelle , en très bon état
Décolleteuse, passage 6 ou 7 mm.,
occasion, en très bon état.
Balancier à bras, diamètre de la vis
60 à 70 mm. sur socle.
OHres sous chlHre M 26103 U à Pu-
blicitas, Bienne, rue Dufour 17. 19667

*L 'lmpartial » 15 cts le numér o

Nous cherchons un

/euae mécanicien
intelligent et actif. — OHres sous
chiffre P 11114Nà Publicitas .
S. A., La Chaux-de-Fonds.

A vendr e pour cause double emploi ,

l aspirateur à poussière
ELECTROLUX , en parfait état , révisé, avec
tous ses accessoires. Bonne occasion.
S'adresser à P. Bernard, pharm. rue Léopold-
Robert 21.



Fin de Bourrasque
FEUILLETON DE «LTMPARTIAL» 17

par Etienne Gril

Avant de dresser de nouvelles batteries, il
avait besoin de faire le ooint. Il sentait la rébel-
lion chez sa victime, sans s'en inauiéter beau-
COUD . Il la connaissait bien et saurait , le moment
voulu , la faire rentrer dans le droit chemin.

Au lieu de lui réoondre Hélène bondissait en
poussant un cri et courait vers la barrière. Les
enfants, oui étaient a'u s à la pompe, accouru-
rent et crièrent :

— Paoa ! Paoa !
Un tracteur , remorauant un proj ecteur de D.

C. A. encapuchonné de toile , s'était arrêté au
bord de la route Trois militaire s en descen-
daient : oarmi eux If» lieutenant Emile Carlier.
avec une barbe de auatre iours.

Il ouvrit ses bras tout erands et les deux en-
fants se précip itèrent sur sa noitrin e.

— Mes petits ! dit-il en les couvran t de bai-
sers.

Par-dessus eux. il embrassa Hélène , oui pleu-
rait de ioip et d'émotion.

— J'ai eu si oeur. murmura-t-elle.
Carlier se retourna nour présenter ses deux

hommes, le chauffeur et un soldat , au 'il nomma :
Lucien Billet

Hélène faillit reculer d'horreur devant l'hom-
me oui grimaçait un sourire . La fieure et les
mains avaient un aspect de cauchemar. La peau
sans un ooil semblait une pellicule nlissée collée
sur les os et les chairs Les oreilles étaient à
demi roncrées : le nez aussi , comme oar une
lènre . La oeau était rosée, trè . mince, derrière
laquelle le sane circulant mal faisait des ola-
oues.

— Tu pourras nous faire déj euner. Je leur
ai promis un bon renas et ils le méritent bien.
Lucien Billet m'a sauvé la vie. Sans lui . ie se-
rais au fond de la mer du Nord

Du coup se dissipèrent la répulsion et l'hor-
reur aue ressentait Hélène, oui découvrit le sou-
rire de l'homme auauel elle tendit la main.

— Venez dit-elle.
Tous auatre et les enfants passèrent la bar-

rière . Carlier aperçut en même temns Louvain
immobile devant la maison et Lucv. attirée par
les cris des enfants

— Parrain ! Ce n'est nas oossible ! s'exclama-
t-elle . en se ietant dans ses bras et en l'embras-
sant.

Elle aussi failit reculer en découvrant Lucien
Billet , mais Hélène le lui présent a rapidement
comme le sauveur de Carlier.

Celui-ci fit  deux pas vers Louvain oui rectifia
la position «t salua correctement.

— Mon lieutenant...
— Ah ! non. dit Carlier . Vous êtes à Quéret ?
— De passaèe. J'arrivais ici. Nous nous re-

niions sur Berarerac.
Lucv s'était avancée. Elle était gênée, car

elle ne oouvaiit oublier sa conversation avec Hé-
lène . Elle tendit pourtant la main et dit :
— Je suis heureuse de vous revoir , monsieur

Louvain.
— Nous roulons depuis deux Jours, dit Car-

lier. Si nous pouvions manger et nous reposer
un neu.

— Entrez . répond i>t sa femme. Je vais m'en
occuper avec Mélia. Lucy va vous tenir comna-
enie .

Un auart d'heure plus tard , les trois hommes
étaient à table. A côté d'eux. Louvain buvait
un verre de vin. Melia. Hélène et Lucv les ser-
vaient . Les deux enfants étaient debout auprès
de la chaise de leur oère et l'écoutaient raconter
l'embarquement à Dunkeraue sous les bombes.

— Nous venions à peine de sortir de la passe,
lorsque nous avons été encadrés Une bombe a
enlevé le nez du bateau. Le capitaine a tout j us-
te eu le temns de crier : « Canelez... » Je suis
revenu à moi dans l'eau. Lucien Billet me sou-
tenait. J'étais oresaue nu. Une exolosk)n m'avait
arraché ma ceinture et mon linge Et je ne sa-
vais nas nager.

— Merci, dit Hélène en posant sa main sur la
¦peau parcheminée des doigts de Lucien Billet.

Celui-ci voulut rire ei; ne produisit au'un ri-
canement.

— C'était naturel, dit-il d'une voix caver-
neuse.

Tous s'étaient habitués a l'horreur de son vi-
sage, sauf Louvain au 'on oubliait.

Lucien Billet se tournait vers lui et lui sou-
riait. L'aventurie r ne pouvait détacher ses re-
gards de cette face ravaeée.

— Nous allons nous reposer 'usa u'à trois heu-
res, dit Carlier . et nous repartirons. Pourvu aue
nous arrivions à Périgueux demain dans la Jour-
née, oe sera suffisan t. Nous camperons ce soir à
Tulle . La Nationale 140 doit être moins encom-
brée aue la route de Limoges

Pendant aue Mélia menait les deux hommes
dans une chambre du premier étage,, où ils dor-
miraien t dans un même lit Carlier. avant d'aller
se reposer également resta un moment dans la
salle à manger.

— C'est à la eruerre aue cet homme a été aus-
si horriblement défiguré ? demand a Lucv.

— Non . répondit Carlier . Il a eu paraît-il. un
acciden t l'an dernier. Il a été oris dans une mai-
son en flammes. On a eu du mal d'abord à l'en
tirer , nuis à le. sauver de la mort . Le corns avait
été heureu sement protégé par les vêtements.
Pour le. visaee et les mains, on lui a refait une
peau tant bien aue mal.

— Plutôt mal. fit -emarauer Louvain.
(A suivre!

Décotteur-
retoucheur

éventuellement jeune horloger
ayant des bases solides serait
formé, pour entrée immédiate
ou à convenir. — Faire oflres à

Fabrique ZODIAC
19662 Bellevue 14 - Le Locle

Représentation
Représentant à la commission visi-
tant toute la clientèle horlogère
suisse et française, s'adjoindrait
encore un article, parties détachées
de la montre.

Faire offres écrites sous chiffre
G. N. 19681 au bureau de L'Im-
partial.

J|| || ||f jgSj|P la merveilleuse

BÎMi'̂ ^B éponge artificielle

CERFA la peau de daim de qualité

ÂMER9CÂN les tampons de laine d'acier

• 9 articles qui faciliteront votre travail I

à la DROGUERIE PERROCO

197?-î

\

ASIons esi vilSe...

Mais il faut que je relave encore la |̂P5§|Pf /
vaisselle! - Pourquoi cette frimousse k/nfa&glsl
renfrognée?... Ça va tellement vite avec fj^^-'̂ f/ J
FIX! FIX détache graisse et restes jflioMî i /
d'aliments, supprime toute odeur et mlêaumlJI
pourvoit la vaisselle d'une propreté U v̂Sml l
appétissante. Essuyer est l'affaire de «¦ ¦ — " 3* * '̂ "r/
quelques secondes. Verres, tasses, FfX
pots, assiettes et couverts reluisent insurpassable
alors d'un éclat splendide. a"88' P°ur laver

i les salopettes
©

 ̂
graisseuses _tA

BJMfffBgBBlB| BB ou très sales

maison lu Peuple Concert-Variétés -'c ,ub m^^ ÏTSrr*
La ChauH-de-Fonds En mteZ èM. x̂ nZ A9

 ̂
de MO!̂  ̂ LB 

IMIl 
DO 

1113 llllG 
TL* 1$™$*̂

Samedi le 15 nOliemUre 1917 Dès 23 heures DA^SE conduite par l'Orchestre Charl u BELE conduit par i-orch.nr.
à SO h. 30 précises Prix des places : Fr. 1.70 - Enfants Fr. 0.75 Dès 23 heures : Entrées Fr. 0.75, rubans Fr. 1.50 RUBBY U l\£.£-

m to SPORTS CHAUX-DE-FONDS-GRANGES ;-""j
Match de Division Nationale Dames . . . . Fr. I.

Dimanche te novembre, à ,4 h. 30 En ouverture : à 12 h. 45 Chaux-de-Fonds -- Fribourg rés. Enfants. .  . Fr. 0.50

Tripes cuites
Lapin du pays

«MU
«blsnc»

vous
trouvez
tous les
articles

pur coton
Nos qualité sont connues.

Draps coton blanc,
gros grain 170 x 250 tr. 18.10

Draps coton écrus
170 x 250 . . . fr. 13.50

Draps molletonnés
170 x 100 . . . fr. 18.50

Linge éponge
50 x 250 depuis . fr. 4.70

Basins - Damassés.

Trousseaux complets.

Magasins J U V E N T U T I
S. JEANNERET 19696

Chaussures de ski
NOTRE CHOIX EST AU GRAND COMPLET !
Pour enfants dep. : Fr. 27.80 36.80 39.80 etc.

selon genres et grandeurs. 19551
Pour dames : Fr. 34.80 39.80 49.80 etc.
Pour messieurs : Fr. 41.SO 49.80 59.80 etc.

Toutes les meilleures marques suisses !
wkj &r H ¦KM Y f  wk La Chaux "

Remonteurs
de finissages

Remonteurs
de chronographes

pour travail bon courant et soi-
gné sont demandés. — OHres à

HUGA S. A.
David-Pierre Bourquin 36, La
Chaux-de-Fonds. 19711

A remettre petlt

ÂfgligF <ê® pivofa&e*
(conventionnel) pouvant occuper 6 ouvriers. Conviendrait à
personne désirant s'installer. Association év. pas exclue. —
Ecrire sous chiHre B. H. 19657 , au bureau de L'Impartial.

HOTEL DE LA CROIX FÉDÉRALE
LE CRET-DU-LOCLE

DEMAIN SAMEDI, dès 20 heures

DANSE
Bonnes consommations • Buffet froid

5e recommandent:

LE TENANCIER ET L 'ORCHESTRE.

Grossesses
Ceintures spéciales. Bas à
varices avec ou sans caout-
chouc. Bas prix. Envois à
choix. Indiquer tour du mol-
let. Rt Michel-spécialiste,
MercerieS, Lausanne. 19385

A vendre "TreS
30 crochets d'Cchaffaudages
(consoles). — S'adresser au
bureau de L'Impartial. 19700

Scie à ruban
pour bois de feu est à ven-
dre. — S'adresser Schiffmann ,
rue Jaquet-Droz 9 a. 19692

&&Ô ûiCOidi da.

&'ùf a.eusa ï
sont nos délicieux
escargots toujours
fraîchement pré-
parés et garantis
au beurre pur.

«Au Coq d'Or »
8, Place Neuve

Tél. 2.26.76 17713

A VENDRE
tabourets à vis ainsi ,
qu 'une cuisinière à gaz
« le Rêve », grand modèle.
S'adr. â M. J. Robert ,
rue du Nord 209. 19683

VERRES DE «RES
I N C A S S A B L E S
ouvrier qualifié sur verres
incassables (moulage ,
fraisage, lapidage , polis-
sage, posage, etc.), cher
che changement de si-
tuation , éventuellement
comme chef d'atelier. —
Faire offres écrites sous
chiffre C. E. 1947 1, au
bureau de L'Impartial



Magasinier-
chauffeur

28 ans, marié, sérieux, actif ,
très au courant de la bran-
che alimentation, cherche
place de suite. Références à
disposition.

Ecrire sous chiffre M. C.
19651 au bureau de L'Im-
partial.

Régleuse
désirant se perfection-
ner sur toutes les par-
ties est demandée de
suite. Travail intéres-
sant.
Offres sous chiffre E. X.
19617 au bureau de
L'Impartial.

3500 frs
sont cherchés par com-
merçant , garantie, fort
i n t é r ê t , remboursement
fr. 320.— par mois. — Ecrire
gous chiffre T. H. 19686,
au bureau de L'Impartial.

Buchilles
Nous offrons gratuite-
ment buchilles bien sè-
ches. Chargement facile.
S'adr. à la menuiserie
L.-Robert 159. 19672

Personne
de conf iance
couchant chez elle est

demandée pour aider au

ménage. Bons gages. —

S'adresser au bureau de

L'Impartial. 19678

A v^imdlo3©
d'occasion une chaise mé-
dicale convenant éven-
tuellement pour pédicure
ou institut de beauté. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 19682

Samedi 15 novembre
OUVERTURE

de notre exposit ion de

JOUETS
A cette occasion

GUIGNOL
de Radio - Lausanne

direction : Jean DUCLOZ ¦&
donnera des

R E P R É S E N T A T I O N S
le mercredi 19 novembre pour les enfants des écoies
le jeudi 20 novembre pour les tout petits
Première séance à 14 h. 15 précises

# 
Les billets d'entrée gratuits offert aux enfants de nos
clients peuvent être retirés à la caisse du parterre

dès SAMEDI 15 NOVEMBRE 1947
~ #

sû 1 % % % % % %—Hu

NÇUVEAUT^S
j l  LÉO P O L D - R O B E R T  , SO

P Ï ¦ v * J m i.\* M r ^ B '

En vous présentant ces petits compri- //g z3f I ' f ^agm\ ^&̂  ^^jnés d''ASPRO' , noua avons conscien- ^f / / T.f  *SwÊw\ //
ce de vous offrir un service de qualité. ' » 'il Ŵ -m^~\ X -^
'ASPRO' est un service parce qu'il est ' Jm\ J l̂ V  ̂% r^le type même du remède d'usage cou- ''J&fk 11 W \  "VA '&"
tant, conçu pour répondre efficacement, Jff i^ RlU 4&J\. Vv é̂avec rapidité , et sans danger pour l'or- „ r̂ jl \U î asŜ Ŝ ! TL*' -K.
ganisme, à certains malaises fré quente , |J '̂  * MBÊSL]  *

*ek 1ue: ' ^k-̂ WRefroidissements Rhumatismes Maux de tête
Névralgies Maux de dents Douleurs périodiques

•ASPRO' est un pservice de qualité parce que c'est un produit de qualité.
Nos méthodes de préparation et de compression , notre emballage hygiéni-
que qui isole chaque comprimé dans un compartiment de cellophane étan-
che, font que nos comprimés 'ASPRO' sont d'une grande pureté et res-
tent purs jusqu'au moment de l'emploi.

Vous pouvez faire confiance à 'ASPRO*
Nous vous demandons d'ailleurs de le vérifier vous-même *m faisant
l'achat d'un étui d''ASPRO' et en utilisant

AtiÊÊi 3 2 comprimés cT'ASPRO' pour les adultes

mm&Êhe^s'1 * <;omP,*'mé d"ASPRO' pour les enfants
il W*É!ê&' de 6 à 14 ans
^8B&jgj|Mp qui suffisent généralement à couper un refroidisse-
^B wr ment, un accès de fièvre ou à soulager un mal de tête.

Si #J

Choucroute
Porc fumé Côtelettes fumées

Porc salé

On engagerait de suite

uislteurs (euses) de pierres
chasseuses de pierres

Faire offres à Benrus Watch Co Inc.
Paix 129.

Pour las «oins da la peau at contra
crevasses, gerçures, amployaz la

crame Niveoiîne
La tuba Fr. 1.97 1664.;

Pharmacie Stocker-Monmer
4. Passage au centre - La cnaux-ae-Fonds

OUVERTURE de notre nouveau
rayon de CHEMISES

en popeline, coton, fil à fil, toutes les
dernières nouveautés.

CHAPEAUX
en lapin, Mérinos
Bel assortiment en cravates
Foulards, parapluies

* Léopold-Robert 19

bOni l l lBliuPB de suite au A VBIIDPB noir pour homme,
buffet C. F. F., La Chaux-de- — S'adresser à M. Matcel
Fonds. 19699 Gigon, rue du Nord 173.

Administration de L'Impartial Compte ig in nnj >
imprimerie feurveiste 1 A. ££& IV" dLU

Samedi 15 novembre à 20 h.

CONCERT
Au Temple indépendant

par la fanfare Divisionnaire du Jura
Chef Léon Gagnebin

Entrées: 1 fr. 15 et 1 tr. 75

Billets en vente: rue Numa-Droz 102 et à l'entrée

M

Stade des Eplatures CHAMPIONNAT DE 1re LIGUE M ™te;Fl„

"̂ .r" CONCOBPIA-YVERDOH ¦ ETOILE !=ti!



Epuisement nerveux
Préserva tion, causes et ori-
gine, par un médecin spé-
cialiste. Ouvrage rédigé se-
lon des vues moderne s.Urnnd
nombre d'Illustrations. Con-
seiller d'une valeur réelle
extrêmement instructif. - C'est
le guide le meilleur et le plus
sûr pour la prévention et la
guérlson de l'épuisement ner-
veux, des suites, des excès
de toute sorte. Ce livre est
d'une réelle valeur hygiéni-
que pour tout homme. — Prix
Fr. 1.90 en timbres poste fran-
co. - Edition Sonnenberg,
Harlsau 163. 17049

litaplia
Eau de Cologne

extrafine
Qui connaît Mustapha
Toujours s'en servira
DépOts : Droguerie

Robert-Tissot et S
Droguerie du
Balancier. 16786 I

Pommes
Boscop 0.70 le kg.

3 livres pour fr. 1.—
0.60 le kg. par caisse

Choux-raves 0.30 le kg.
7 livres pour fr. 1.—

Chocolat grandes plaques
Vin

Montagne supérieur extra
fr. 1.55 le litre

Vin blanc étranger
' fr. 1.70 la bouteille '

Mlstella extra fr. 2.95 le litre
Lambrusco

vin rouge doux ,
de dessert pétillant

fr. 2.50 le litre.

AU MEILLEUR MARCHÉ
ler-Mars 11. 19802
Se recom. : Emile Muttl.

Petit fourneau Tndt tbjuû;
combustibles est à vendre.
— S'adresser à M. R. Chate-
laln, me de l'Envers 28.

Trousseau de bébé ,,TS
bon état, est à vendre. —
S'adresser au bureau de L'Im-
partial. 19684

SCHW1TZERLI sjJTBPi
LAUSANNE ST-PIERRE 2 Téléphone 334 00
met à votre disposition pour réaliser vos désirs son
expérience et du personnel qualifié qui vous don-
nera satisfaction pour CONSTRUCTIONS
de villas, Chalets, Bâtiments locatifs, Transformations
Références à La Chaux-de-Fonds :

Villa de Monsieur Rahm, ch. des Ormes
Villa de Monsieur Fivian, ch. des Olives

MAGASIN WAELTI
Rue de la Serr e 8

Goûtez nos deux bons
vins rouges

Montagne supérieur Fr. 175
le litre» bouché

Algérie . . . Fr.2.20
le litre

>

EXPOSITION DE PEINTURE

<VH <YHicvi«e
Dans les salons de l'hôtel de la Fleur de Lys

(au ler étage)

Ouverte du 15 au 30 novembre

¦Tous les jours de 14 h. à 18 h., le dimanche de
10 h. à 12 h. et de 14 h. à 18 h., ainsi que les
lundis et mardis soir, dès 20 h. - ENTRÉE LIBRE

. 1 A

Dimanche 16 novembre 1947, à 20 h. 15

G*»*1**" ^N4 J|gL\ TBD* f lB nm
IHB^P 

Installation

I ^F^ Sully Perrenoud
Invitation iras cordiale i chacun

LEICA III C
avec optique T (bleuté)

Nouveau modèle 1948
Mécanique sur roulement

Livrable de suite

BERG
OPTIQUE PHOTO CINÉ

Léopold-Robert 64 - Tél. 2.43.20

—^—

Paris, le 12 novembre 1947.

Le président, le conseil d'administration et la di-
rection de la Chambre de Commerce Suisse en France
ont le pénible devoir de faire part du décès de

M O N S I E U R

Louis-Gustave BRANDT
leur regretté membre d'honneur, ancien président et
administrateur, survenu à Paris le 12 novembre 1947,
après une brève maladie.

«Placement Ae \oyyAs

A vendre
immeuble ne rapport

future construction avec sub-
vention accordée. Ouest de
Neuchâtel. Placement intéres-
sant — S'adresser à Albert
Spreng, appareilleur, Pe-
seux, tél. 6.12.06. 19656
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M Â '•"r

vos ynoios de M [oex
chez le spécialiste, la maison renommée

Photo Muller-Koch, Parc 10

MANUFACTURE
DE MONTRES NATIONAL

A.-M. Piaget 71

engagerait de suite ou pour époque
à convenir:

1 horloger complet
1 poseur de cadrans

1 emboîteur-
poseur de cadrans ' '

pour petites pièces ancre.

Places stables et bien rétribuées. — Faire
offres écrites ou se présenter.
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Je cherche de suite

un(e) lapideur(se)
qualifié(e) pour boîtes de montres tous
métaux. — S'adresser à Pr. Hofmann,
Polissages, route de Mâche 143,
Bienne 8.

^ U t i l i s e z  l 'A n t i s e p t i q u e^

f IilSTERIltfEl
i à l'état pur. . . 1
H Pour l'hygiène buccale et de la m
|| gorge gargarisez 2 fois par jour. m
p»& En vçnte dona toutes tes pharmacies et droguerlesjxgx

^̂ Ojjj Pète dentrifice Ll'sTERINE 1 ¦5° t$wW

r—: "̂Attention
ventes à crédit

Pour vos meubles une seule adresse, chambre
à coucher depuis Fr. 950.—. Ecrivez-nous, nous
vous renseignerons discrètement

M O B I L I A  S. A.
C. Rognon, Monruz 94, Neuchâtel.

< . )

j Madame Bernard Jeanneret-Maeder,
Mademoiselle Nadine Jeanneret,
Monsieur Bernard Jeanneret,

j Madame et Monsieur Giorgio Cazza-
niga-Jeanneret à Cureglla (Tessin),

: profondément touchés des nombreuses mar-
ques de sympathie et d'affection qui leur ont

! été témoignées, pendant ces jours de cruelle
séparation, expriment à toutes les personnes
qui ont pris part à leur grand deuil leurs re-

SR merciements sincères et leur reconnaissance
émue. 19503

Avis
Monsieur Louis ZAUGG

porte à la connaissance du
public que dès ce jour, il
ne . reconnaîtra plus les
dettes contractées par sa
femme. 19707

Le 14 novembre 1947.

20 KÂRDEX
état de neuf , modèles à
6 à 12 tiroirs, sont à
vendre. — S'adresser R.
FERNER , 82 rue Léo-
pold-Robert. Tél. 2.23.67.

On cherche pour une
Jeune coiffeuse,

chambre
meublée, avec ou sans
pension (pressant).
S'adresser au Salon
Antoine, rue de la
Serre 28. 19601

flhnmhn p meublée est de-
UlldlllUI C mandée à louer
par Jeune homme sérieux. Si
possible avec pension. —
S'adr. à M. Charles Oberli ,
Collège 52. 19680
llpln militaire est à vendre ,¦ Glu en parfait état, complè-
tement revisé. — S'adresser
chez Mme Ruegsegger, Gé-
néral Herzog 24. 19523
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APRES - SKIS
avec semelles de bois
pour enfants, dame et
messieurs, Extérieur
en veau rasé intérieur

feutre épais.
Ce qu 'il y a de plus
chaud pour l'hiver

No. 21-24 : Fr. 14.50
No. 25-29 : Fr. 16.60
No. 30-35 : Fr. 19.80
No. 36-42 : Fr. 27.—

Bandes de caoutchouc a
clouer sépar. à f r. 1.50 à f r.
3.-semelleslntér.enpeau .
de veau fr. 2.50 la paire.
Q. FEUZ-DUBl , obère

B-Snigstrasse 27
Interlaken Tél. 15.31

. jvT ~) > ~- \  i fl | -If 'Ap|)rcwc3 à conduire

ĝgiiïHt autos et camions
ÇyM Rî V^CL avec professeurs qualifiés
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Numa Droz 33 Téléphone 2.24.09

Doucette
Epinards
Beaux choux-fleurs
Endives de Bruxelles
dieux-Bruxelles
Oranges
Belles pommes K-

ble et pour cuire.

Magasin Waelti
Serre 8

e '. ¦

BOTTE S
SHOW - BOOTS
CAOUTCHO UCS

DASV8ES
MESSIEURS

ENFANTS

BEAU CHOIX
dans tes meilleures

marques
T R E T O R N
et M AL MO

MEUBLES
Bureau d'appartenu ^ _
Bureau commet ^^Table dactylo ave 11Q _

210 "

Combinê noyer car.

-SftttSS.*»1""
les prix. . 380.-

Divan-couçh moa 6SO.-
Salon-studlo comn

ches j ,

^s
86 tissus d'ameuble-

™nt ^fd*c°u*320--
Entourage ae »- touiage
Couche avec caisson
avec ma elas et ^ 8S0 _
pour Werie 9S ,30.-

Meublesde coucn > M(0>
Divans tu[5|.aUiQue avec
couche mé'amq 10p .

atège-ma^as es t75_.
AiWe rnoa-Yportes
Armoire mod. 

^Q> 350..

Commodes modernes l«é
--

Bufîet de servie 380 .

Bufiet-combinés bar ^se-
crétaire ... sdebuffets

Plusieurs modèles a«

de Cuisine. ,_ etm
Matelas enn au
végétal et laine

cher>Chambres à c 
dèles lf

gf SS avec merle

d eq ualh - 
> Le,.

S'adre»»*' »
du Qp a-

tenberfl- r
E
u
bénisterle-

Tap l»ser,e'

UUPUIJ
Liserons 6 Téléphone 5.49.64

CLOTURES
NEUCHATEL

2 monteurs en
chauffages centraun

qualifiés, connaissant la soudure
autogène'

2 aide-monteurs
mécanicïen-Éiecirïcïen

sont demandés. Places stables et bien
rétribuées. - S'adresser à

C A L O R I E  S. A.
Serre 66, La Chaux-de-Fonds

RESTAURANT du GUILLAUME TELL
LES C 0 N V E R 8 - RE N A N

Samedi 15 novembre 1947, dès 20 h. 30

CONCERTVBAL
organisé par le CHOEUR M I X T E  des Convers
avec le concours de l'orchestre champêtre

G R O S S E N  F R È R E S , de Court. 19708

Cette semaine îk

v Bouilli extra 1Ë
fgi bien entremêlé MËÊ

la Wfqo» <T«n fmvai f̂ *&*£HHftH&'̂
^̂ ^̂  *̂ A^^^

A vendre

auto „Citroën"
limousine, 6 cylindres, 5 places, entièrement
révisée, pneus à neige avec chaînes. Taxe
et assurances payées jusqu'à la Bn de l'année.
Prix Fr. 4,200.—. Ecrire à L. Sager, Mala-
dlère 26. Neuchâtel. 

Les spécialités
vaudoises ...

SAUCISSONS.
SAUCISSES aux CHOUX.
SAUCISSES AU FOIE.

AU COQ D'OR
Place Neuve 8 - Tél. 2.26.76

10 BALANCES
pour l'or capacité de 20 gr
13 à kgs, sont à ven-
dre.— S'adr. R. Ferner,
L.-Robert 82, tél. 2.23.67.



La situation en France.

La Chaux-de-Fonds , le 14 novembre.
Il semble Que la situation chez nos

amis f rançais ait tendance à s'aggra-
ver. Des événements p olitiques imp or-
tants pourraien t bien se dérouler très
p rochainement. En ef f e t , sur le p lan
p olitique comme sûr le p lan social , on
semble en être arrivé à un tournant.
Le- f ranc se dilue de p lus en plus et
l'agitation communiste augmente. Les
incidents de Marseille, au surp lus, ont
démontré qu'on en arrive p eu à p eu
aux désordres et à l'insurrection ou-
verte dès que la rue n'a p lus satisf ac-
tion.

Hier à la Chambre f ran çaise, on re-
levait mêmp . aue la p olice marseillaise
n'a p as f ait tout son devoir. M.
Ramadier n'a p as hésité à constater
que l 'émeute était dirigée contre l'E-
tat et il a averti les communistes de
f açon sensationnelle.

Il est évident que les événements
actuels ne pe uvent que renf orcer la
p osition du général de Gaulle.

On verra également qu une scission
se pf ép are au sein de la CGT. M.
Jouhaux en a p ris l'initiative en re-
f usant d'accep ter une motion qui re-
met p urement et simp lement les p ou-
voirs des sy ndicats aux mains du
p arti communiste.

La démission de M. Dalton.

On sait que le ministre des f inances
britannique vient de démissionner, un
j our ap rès avoir p résenté son budget
extrttordinaire. La raison en est d'une
p art que ce budget a été jug é insu f f i -
sant , d'autre par t que le ministre lui-
même avait commis des indiscrétions
et qu'il n'avait p u se retenir de f aire
des conf idences à un j ournal, qui n'est
même p as de son p arti. Comme l'indi-
quent les commentaires reçus en der-
nière . heure, il semble en tout cas
s'être p assé quelque chose entre l'ex-
p osé p arlementaire relatif à ce p ro-
gramme et l'allocution radiop honique
adressée au p eup le britannique.

Le ton du discours emp loy é a la
Chambre des communes était p lutôt
léger, tandis que. la voix de la ra-
dio était sombre. On constate que la
crise ne p ourra être vaincue que si
l'on est résolu à sauver l'existence du
p eup le britannique. Les j ournalistes
obj ect if s étaient d'avis dep uis long-
temp s que la p olitique f inancière de
M. Dalton mettait en cause la p oliti-
que économique de sir S taf f ord  Cripp s
et que seul un app ui ef f icace de la
p olitique f inancière ép aulant la p o-
litique économique p ouvait emp êcher
la crise.

Certains milieux croient aue M. Dal-
ton ne s'est résolu à apporter son
budget da crise aiin. sous la p ression de
sir St "tfo >-d Cripp s. La démission de
M. Dalton s isnif ie qu" la Grande-Bre-
tagne est résolu* à trouver son réta-
blissement- en emp loy ant les grands
moy ens.

Résumé de nouvelles.

— On ignore encore où aura lieu
la prochaine Assemblée générale de
l'ONU. A Genève ? Il en coûterait 500
mille dollars de f rais supp lémentai-
res. A Paris ? A Bruxelles ? La f ac-
ture s'augmenterait alors de 1.046,000
dollars. Aussi le rep résentant de la
Grande-Bretagne a-t-il pr éconisé que
l'on reste, malgré tous les inconvé-
nients, à Lake Success. .

— Quant au délégué des Philipp i-
nes, il a déchaîné l'hilarité générale
en p rop osant due la rencontre ait lieu
en URSS, «les délégués ay ant ainsi
l'occasion inesp érée de se trouver de
l'autre côté du rideau de f er». Pour
un p etit p laisantin, ce Philipp in en est
un... Mais j e ne lui conseille p as d'y
aller voir.

— S 'il est vrai que les Anglais ne
veulent p as (Tune dévaluation de la
livre, les Américains seraient, p araît-
il, d'un autre avis. Ils estiment en ef -
f et, que le moment est venu d'établir
entre certaines devises une p arité p lus
adéquate à leur valeur réelle. La
Suisse p ourrait bien raisonner de mê-
me à l 'égard de p lusieurs monnaies
surestimées. Elle n'y pe rdrait rien...

— En Italie aussi Jas événements se
p récip tent et une attaque générale des
communistes s'est déclenchée La si-
multanéité dei mouvements f ran çais et
italien souligne bien l'existence d'un
mot d'ordre de Moscou à la veille de là
Conf érence de. Londres.

— Selon les j ournaux f rançais. M.
Hopp enot , ambassadeur de ¦ France à
Berne, irait très p rochainement rem-
p lacer M. Bnigère en Belgique. M. de
Haatecloque, mnistre à Ottawa, aurait
des chances d'être désigné p our l'am-
bassade dans la Ville f édérale . Chacun
regrettera en Suisse le dépar t du très
sy mp athique rep résentant de la Fran-
ce, M. Hopp enot , qui avait -su p rendre
au lendemain de la guerre un contact
p rof ond et sérieux avec notre p ay s.

E. B.

J^Du J oUR. La roche ïf pile» esl près du capitule
Alors que l 'agitation, s'étend en France, le général de Gaulle est traité aujourd 'hui d 'élève

dictateur. M. Ramadier veut barrer la route aux communistes

En France
les événements se précipitent

Menace de grève générale ?
PARIS 14, — Du corresoondant del'agence télégraphique suisse :
Les événements se p récip itent sur le

p lan p olitique et social. L 'ag itation s'é-
tend et se p erp étue Les incident i de
Marseille sont là p our le conf irmer.
Les décisions de la CGT également.
Une menace de grève générale p lane
sur la France , le coût d.e la vie -ni
vient de monter en chandelle continue
son ascension.

Que cette agitation soit de caractère
DOlitiaue . personne n 'en doute. Les uns
v voient la main dp l' extrême-srauche .
les autres celle de l'extrême-droite .
Certains même y voien t l'action si-
multanée des deux tendances , ce oui
explique leurs efforts pour constituer
la « troisième force »

Cett^ troisième. « force » malgré l'ar-
deur ^ 'aonortent à «a constitution les
parti s au nouvoir. a bien du mal à
ov— r lrp corns.

So'Ciialistes . républicains populaires.
radicaux sentent l'imp érieux besoin
d'un ministèr e fort et stable. Ils votent
des réso lutions imnéra^Ves à cet effet ,
mais, les uns et les autres ne parvien-
nent à SP mettre d'accord aue sur un
seul ooint : barrer la route au général
de Gaulle.

«De Gaulle au poteau »
Le libérateur de la patrie , celui que

tout Paris acclamait en août 1944 et
qui animait la résistance depuis j uin
1940, est traité auj ourd'hui de général
factieux, d'élève dictateur , d'émulé de
Hitler et de Mussolini. On entend
dans certains cortèges ces mots : « De
Gaulle au poteau. »

Certes, les peuples sont ingrats et
leur ingratitude n 'est égale à aucune
autre. Périclès. Gicéron , Clemenceau
qui avaient quelques titre s à la recon-
naissance de leurs concitoyens en ont
fait la triste expérience . Le général de
Gaulle, à son tour, doit constater que
la roche Tarpéienne est près du Ca-
pitule.

Mais î opimon publique a panois
aussi des retours imprévus. Les élec-
tions municipales du mois dernier en-
sont la preuve. Et c'est ce retour de
popularité qui donne à craindre , à tort
ou à raison, aux membres de l'Assem-
blée nationale, à l'existence d'un dan-
ger pour les institutions républicaines.

Ce qui trouble le plus les membres
du parlement, c'est le refus du général
de Gaulle de collaborer " avec eux . Ils
n'auraient pas été mécontents de le
voir s'user au pouvoir, ce qui serait
vite advenu dans les circonstances pré-
sentes, mais le chef du R. P. F. ne se
soucie pas pour l'instant de prendre
en main les leviers de commande. Il
pose ses conditions.
Qui aura les épaules assez

robustes ?
La faiblesse de la «troisième force» ,

c'esit le manque d'hommes politiques
de premier plan. Si l'on avait trouvé
des épaules assez robustes pour sup-
porter le poi'ds du gouvernement, il
y a longtemps peut-être que l'on au-
tait-donn é un successeur à M. Rama-
dier. Ceux auxquel s chacun pense 'se
disent trop âgés pour accepter pareil-
le succession. Pour les autres, ce se-
rait une expérience à tenter. Si l'on
prononce quelques noms dans les cou-
loirs du Palais Bourbon, on n'en re-
tient aucun.

La situation internationale
examinée à la CGT

PARIS. 14. — AFP. — Le secrétaire
général de la C. G. T.. M. Léon Jou-
liaux. a présenté j eudi matin le rap-
port sur la situation internationale au
comité confédéral national 'de la C. G.
T.. qui tient actuellement son congrès.
• Après une analyse de la situation
économique en France. le secrétaire
général de la C. G. T. s'est déclaré en
faveur de l'aide des Etats-Unis à la
France.

Succédant à M. Jouhaux. M. Benoit
Fraction, secrétaire général de la C.
G. T. (tendance maj oritaire) a fai t un
exposé qui prend le contre-pied de
l'intervention 'de M. Jouhaux sur la
situation internation ale. Il déclare no-
tamment :

« Des impérialistes américains veu-
lent profiter de la ruine de l'Eu rope
pour instaurer à leur profit une nou-
velle guerre mondiale. »

« Il faut repousser de la façon la
plus formelle ce plan Marshall qui
spécule sur la richesse des Américains
et sur notre appauvrissement par la
guerre, alors que c'est à celle-ci Qu'ils

I doivent leur enrichissement. »

vers la scission?
M. BENOIT FRACHON OBTIENT

GAIN DE CAUSE
au détriment de M. Léon Jouhaux
PARIS. 14. — A la suite du proj et

de manifeste adopté mercredi par le
comité confédéral national de la C.
G. T.. M. Léon Jouhaux est intervenu
j eudi et a refusé de souscrire à la ré-
solu ton adoptée mercredi par la C.
G. T.. « qui est sans précéden t dans
le mouvement syndical », déclare-t-il .

M. Benoit Fraction , qui avait fait
adopter le texte voté tflercredi . a don-
né lecture d'une motion aux termes
de laquell e la déclaration lue par M.
Jouhaux au nom d'un certain nombre
de camarades était considérée sans
obj et .

Le comité confédéral national de la
C. G. T. a alors adopté par 857 voix et
30 abstentions la résolution présentée
par M. Benoit Frachon . D'autres part,
47 délégués ont refusé de prendre part
au vote.

Le débat reste ainsi pose. L avenir
dira s'il s'agit vraimen t d'un premier
pas vers cette scission au sein de la
C. G. T. que d'aucuns prévoient depui s
quelqu e temps déj à . Notons en tout
cas que M. Louis Saillant , secrétaire
de la Fédération , syndical e mondiale
s'est, j oint aux signataires de la décla-
ration de M. Léon Jouhaux .

Ayant commis une «grave indiscrétion»

M. Dation démissionne
LONDRES. 14. — AFP. — LE

CHANCELIER DE L'ECHIQUIER. M.
HUGHES DALTON. A DONNE SA
DEMISSION, ayant reconnu qu 'il
avait dévoilé à un journa liste les li-
gnes générales du budget qu 'il devait
présenter à la Chambre.

C'est M, Stafford Cripps. ministre
des affaires économiques, qui a été
appelé à lui succéder. Il cumulera les

i deux charges et sera ainsi pratique-
ment « directeur général » de tout le
système économique anglais.

Ces changements ont été annoncés
de la résidence du premier ministre ,
à la suite des . bruits qui s'étaient ré-
pandus au suj et de cette démission.

M. Attlee a écri t à M. Dalton une
lettre dans laquell e il dit en particu-
lier : « Je suis convaincu que l'indis-
crétion , en soi. ne peut pas se traduire
par une action préj udiciabl e à l'Etat ,
mais le principe de l'inviolabilité du
budget est de la plus haute importan-
ce, et la discrétion du chancelier de
l'Echiquier , qui reçoit nécessairement

I de nombreuses informations confiden-
tielles, doit rester au-dessus de tout

I soupçon. »

Les incidents de Marseille

déclare M. Ramadier aux communistes

PARIS 14. — AFP. — A la séance
inaugurale de. la nouvelle session oar- 1
lementaire à l'Assemblée nationale , le j
chef <ki gouvernement, le président Ra-
madier , et le ministre de l'Intérieu r M.
Edouard Denreux on aff irmé avec for-
ce aue le. eouvernement est bien décidé !
à faire respecter la léealité républi-
caine.

Il s'agissait de savoir si l'on discute-
rait dès ieudi l'interpellation de M.!
Raymond Cavol . .  député MRP des jBouches-du-Rhône. sur les « scènes
d'émeutes oui ont eu lieu à Marseille ».

Le président Ramadier désirait: que
la discussion fût remise car. dit-il. le
gouvernement n'était îjas encore en
possession de renseignements assez
complets pour pouvoir fournir à l'as-
semblée des explications valables Mais
a aj outé le chef du gouvernement.
« p as une déf aillance ne restera sans
sanction. Tous ceux aui ont commis
des actes de violence seront déf ér és à
la iustice. La loi sera imp itoy ablement
app liquée ».

M. Billoux. communiste, avant mis
en cause le préfet de Marseille oui. se-
lon lui porterait la responsabilité des
troubles. M. Deoreux. ministre de l'In-
térieur , d'abord. M Ramadier ensuite,
prirent vigoureusement la défense de
ce haut fonctionnaire.

« Une émeute
contre l'administration

O'Uant à M. Rainadier . il déclara 'de
son banc, fréqu emment interrompu
par les exclamations des communistes
et par les applaudissements de tous
les autres parlementaires : « De tels
actes sont dirigés contre la Républi-
que. Le préfet de Marseille a tenu

contre ce qui était plus qu'une mani-
festation. C'était une émeute dirigée
contre l'administration . Le gouverne-
ment a défendu la légalité avec toutes
les forces dont il dispose. »

Puis s'adressant aux communistes :
« Vous attaquez par la violence, dans
la rue. Nous irons jusqu'au bout de
ce qu 'exige la loi. Nous défend rons la
République contre vous. Si vous vou-
lez la dictature , nous, nous la com-
battrons ». ce qui souleva des applau-
dissements sur tous les bancs, sauf sur
ceux des communistes.

Ceux qui font la grève
MARSEILLE, 14. — AFP. — La si-

tuation à Marseille à la fin de la j our-
née de j eudi, en Ce qui concerne les
grèves , ne présente pas de modifica'--
tion sensible.

Dans la métallurgie. 80 pour cent
des ouvriers ont cessé le travail. Le
chômage est total chez les inscrits
maritimes et les dockers , mais les of-
ficiers continuent à effectuer leur ser-
vice. >S0 pour cent des travailleurs des
produits chimiques et de l'alimentation
(partie usines) participaient également
au mouvement.

On compte 15.000 grévistes dans la
ville.
3*" Restrictions d'électricité à Paris

PARIS, 14. — AFP. — De nouvelles
restrictions viennent d'être apportées
à la consommation de l'électricité. Les
enseignes lumineuses sont interdites ,
sauf pour la Croix de Genève des
pharmacies. L'utilisation de l'énergie
électriqu e est interdite pour l'éclairage
des vitrines de tous les magasins, y
compris les pharmacies.

<Vous attaquez par la violence , dans la rue!
Nous défendrons la République »

Nouvelles de dernière heyre
3*" M. Ramadier renoncerait

Un gouvernement de salut
PflfSliG

attendu par tout le monde
PARIS, 14. — AFP — M. Ramadier

est décidé à céder la place pour cons-
tituer un gouvernement de salut pu-
blic», tel est le titre d'un article publié
vendredi matin dans le j ournal «Ce
matin», sous la signature de Jean
Dessernay, pseudonyme du frère
d'une hauite personnalité politique.

«Un gouvernement de salut public
s'impose d'urgence, écrit Jean Des-
sernay. Il est nécessaire pour la sau-
vegarde du pays et pour la tranqu 'l-
lité des Français que le derneîr mot
reste à l'ordre et à la loi. Beaucoup
espéraient qu 'un tel gouvernement fût
| présidé-par le généra l de Gaulle. Mais
celui-ci , on le sait, a subordonné son
acceptation à certaines conditions ,
Pour le moment irréalisables. Dis-
soudre le Parlement serait, dans une

période d'émeutes, un suicide pour
la nat ion. Il est d'ailleurs significa-
tif que jusqu'à ce j our aucun dépu-
té n'ait déposé un proj et de revision.
Ce gouvernement de salust public ne
peut être le gouvernement Ramadier.
Son assise politique et parlementaire
est insuffisante.»

M. Blum ou M. Le Troquer ?
Jean Dessernay poursuit : «Dès le

lendemain du vote de confiance au
ministère Ramadier. on parlait d'un
gouvernieinenit B'Iium-Reynau-dl Puis
les choses parurent se tasser, parce
que certains espéreraient une conci-
liation possible avec le ' général de
Gaulle . La déclaration de presse de
celui-ci devait mettre fin pour l'im-
médiat à cet espoir et obliger la ré-
vision de certaines positions.

«C'est notamment , si l'on eh croit
les milieux bien informés, le cas de
M. Paul Reynaud . qui serait prêt à
entrer dans le futur ministère».

L'auteur de l'articl e aj oute ;
«Ou Indiquait dans les couloirs que

si l'état de santé de M. Léon Blum
ne pouvait lui permettre d'accepter
la direction du gouvernement, cel-
le-ci pourrait fort bien être confiée
à M. Le Troquer.

«Le président -du Conseil serait
d'ailileurs lui-même partisan de la dé-
miissio'n du gouvernement. Mais il
estime que la gravité de la situation
ne peut permettre aucune vacance du
pouvoir exécutif . On lui prête l'in-
tention de réunir au début de la se-
main e prochaine , dans un dîne r au
Château des Champs, les princi p ales
personnalités politi ques susceptibles
de constituer le gouvernement de
salut public que tout le monde at-
tend. »

Le parti communiste isolé

« Assassins à gage , détrousseurs
de caissiers,

sont à sa disposition» , écrit «L'Epoque»
PARIS. 14. — AFP. — Deux faits

dominent vendredi matin la presse pa-
risienne : tout d'abord la controverse
passionnée opposant M'M. Jouhaux et
Frachon et la CGT et principalement
la répercussion sur l'Assemblée natio-
nale des incidents survenus à Mar-
seille.

« L'Epoque » : « Battu s sur Je ter-
rain électoral, définitivement éloignés
des Conseils de ' gouvernemen t, les
communistes ne pouvaient que rep ren-
dre la tradition révolutionnaire. Le
grand port méditerranéen a été choisi,
car le chef des organisation s commu-
nistes paramilitaires y disposent de
troupes d'élite : assassins à gage, dé-
trousseurs de caissiers, souteneurs en
rupture de prostituées représentant la
fine Sieur des avant-gardes soviéti-
ques au bord de la Méditerranée. »

Le « Figaro constate que « la tumul-
tueuse fin de séance de l'Assemblée
national e, qui fut consacrée j eudi soir
à l'évocation des graves incidents de
Marseille, a une fois encore fait res-
sortir l'isolement communiste en face
de tous les partis et sa volonté bien
marquée d'engager la lutte contre le
régime ».

!">*̂ "'1 Des coups de feu contre le
siège du parti communiste à Marseille

MARSEILLE. 14. — AFP. — Alors
que plusieurs personnes y tenaient une
réunion , le siège du parti, communiste
a essuyé plusieurs coups de feu. On
ne sign ale aucun e victime.
Une « petite » assemblée de l'O. N. U.

Une offre américaine à l'ONU
("MB^ 65 millions seraient avancés

FLUSHING MEADOWS. 14. — Afp.
— L'offre du gouvernement américain
d'avancer sans intérêt 65 millions de
dollars à l'ONU pour la construction
des bâtiments du siège permanent de
New-York , a été transmise officielle-
ment jeudi au comité chargé d'approu-
ver les plans et le financement 'du fu-
tur gratte-oie] des Nations ur^es.

Après avoir exp rime sa reconnais-
sance au gouvernem ent des Etats-
Unis, le comité a autorisé le secré-
taire général à entamer des négocia-
tions avec Washington à ce suj et,
sous réserve de la ratification d'un
accord éventuel par l'assemblée.

On sait que la construction dès bâ-
timents , du nouveau siège de l'ONU
doit commencer au ' début de 1948. et
être terminée pour l' assemblée géné-
rale de septembre 1949.

Grève générale
dans certaines provinces italiennes

ROME. 14. — AFP. — La . suspen-
sion générale du travai l a été décidée
dans les provinces de Bari et de Lecce
et. dans cette dernière ville, des mani-
festants SP sont rassemblés devant la
¦préfe cture nour demander l'abolition
des syndicats libres, des mesures ur-
gentes contre le chômage et la solution
des problèmes des paysans.

Dans plusieurs villages, les routes
ont été barrées et la circulation inter-
rompue. On signale des attaques con-
tre des conseilW- municipaux de droi-
te et. en Calabre. à San Andréa Jonico.
une propriété du marquis Lucifero. an-
cien administrateur de la maison roya-
le, a été occupée oar des paysans.

A Milan

Une explosion fait 5 tués
MILAN. 14. — AFP. — L'exPlosion

d'une poudrière dans les environs de
Brescia a fait cinq tués et de nom-
breux blessés. D'autre part , cet acci-
dent a coupé la route Milan-Brescia.
Des équipes de secours ont. de Milain,
été envoyées sur les lieux du sinistre.

BULLETIN METEOROLOGIQUE
A l'ouest quelques éclaircies. A l'est

du pays très nuageux, quelques préci-
pitations éparses. Très brumeu x en
plaine. Vents faibles et variables.
Température peu changée, zéro degré

I à 1500 m. environ.


